
LA TRIBUNE. SHERBROOKE, VENDREDI 1er OCTC MER B)

tribune j 'Réactions partagées 
au sauvetage de 

Dome Petroleum (p.4)/Æ Forum
Finance

Information*
générale*

Remaniement du Cabinet à Ottawa

Le grand gagnant: Ed Lumley
par Denis Lessard

OTTAWA (PC) — Le premier ministre Trudeau a procédé, jeudi, à un 
important remaniement de son Cabinet qui constitue une toute nouvel­

le distribution des responsabilités au sein de son état-major économique.
C'est l'ex-ministre d'Etat au Corn- remaniement. Seulement deux ans 

merce, l'Ontarien Ed Lumley qui après avoir émergé des banquettes 
apparaît comme le grand gagnant du arrières, il devient ministre de l'In-

Députés fédéraux 
de l'Estrie satisfaits

par Marcel Colbert
SHERBROOKE — Le députés fédéraux 

de la région de l’Estrie ont accueilli avec 
une grande satisfaction le remaniement mi­
nistériel effectué hier par le premier minis­
tre Trudeau.

Applaudissant à la 
nomination de M. Don 
Johnston au ministère 
d'Etat du développe­
ment économique, les 
représentants régio­
naux à Ottawa quali­
fient de "peu surpre­
nante" l'absence de 
nouvelles figures au 
sein du conseil des mi­
nistres.

Pour un, le député 
de Shefford, M. Jean 
Lapierre, estime 
"qu’il fallait s'y atten­

dre". "La marge de 
manoeuvre est très 
mince. Dans le contex­
te actuel, le Parti li­
béral ne peut se per­
mettre dix élections 
partielles. Car maintes 
fois, les démotions de 
ministres s'accompa­
gnent de démissions. 
Notre cote de popula­
rité n'étant pas à son 
"summum’', il est dif­
ficile de faire des ré­
trogradations. Ceci li­
mite la marge de ma­
noeuvre.’’

Et aux yeux de M. 
Lapierre. le sang nou­
veau pourrait être in­
jecté lors du prochain 
remaniement. "Et ce 
sang neuf proviendra 
probablement de l'On­

tario.’’ A son avis, le 
présent remaniement 
est fait sur mesure 
pour les ministres con­
cernés.

"J'estime que les 
auteurs du remanie­
ment ont misé sur les 
capacités, les qualités 
et les défauts de cha­
cun. Les plus comba­
tifs sont maintenant 
sur la ligne de front. Il 
s'agit d une grande 
amélioration."

L’accession de M. 
Don Johnston réjouit 
plus particulièrement 
le député de Shefford. 
"Un troisième Québé­
cois devient membre 
de l’échiquier politi­
que. Le Québec prend 
du poil de la bête!” M. 
Claude Tessier, le dé­
puté de Mégantic-Ccm- 
pton-Stanstead. par­
tage le même senti­
ment.

'L'accession de 
Johnston au dévelop­
pement économique 
me plaît. Un autre 
Québécois aura un rôle 
important à jouer dans 
la stratégie économi­
que.” Et le fait que 
Don Johnston succède 
au sénateur Bud Oison 
réjouit doublement M. 
Tessier. "On doit tant

Claude Tessier 
"chien de garde" 
du ministre Lumley

SHERBROOKE (MC) — Si le premier minis­
tre Trudeau n’a confié aucune responsabilité 
ministérielle à M. Claude Tessier lors de son 
remaniement, le député de Mégantic-Compton- 
Stanstead s'est chargé lui-même de se donner 
un rôle supplémentaire: "chien de garde” du 
ministre Lumley.

"Je vais me charger de le surveiller. Je suis 
un pro-industrie tandis que Lumley et un pro­
commerce extérieur. Il est un partisan du mar­
ché libre. Moi, je suis un protectionniste des 
emplois.”

Si les députés fédéraux de la région font cho­
rus devant le le remaniement ministériel qui a 
vu treize ministres s'échanger leur portefeuil­
le, cette belle unanimité s'effrite lorsqu'ils 
commentent le nomination de M. Ed Lumley 
au ministère de l'Industrie et de l’expansion ré­
gionale. A tour de rôle, il se voit accoler par 
les différents députés régionaux l'étiquette de 
"grand ami de la région”, “d'adversaire” et 
"d'homme à surveiller".

Ex-titulaire du ministère d'Etat au commer­
ce extérieur, M. Lumley a étroitement été 
mêlé au dossier des quotas d’importation dans 
l'industrie de la chaussure. Parmi les députés 
contactés, M. Lumley n'a trouvé qu'un défen­
seur inconditionnel: M. Jean Lapierre. député 
de Shefford

Je suis heureux de sa nomination", explique 
M. Lapierre. "C'est un ami de la région et par­
ticulièrement de Bombardier.” Du même souf­
fle, le député de Shefford précise qu’il partage 
les mêmes vues que M. Lumley relativement 
au commerce. "C’est un libre-échangiste, mais 
aussi un réaliste."

"Lors de son passage au commerce exté­
rieur. il a su se plier aux réalités quotidiennes. 
C'est un ministre sensé. Il a du "guts”. Il y a 
beaucoup de programmes fédéraux qui ne fonc­
tionnent pas. Lumley va brasser ça. C’est un 
homme très énergique.”

Le député de Richmond, M. Alain Tardif, di­
verge sensiblement d'opinion. “J'ai toujours 
considéré Lumley comme un adversaire d'un 
comté comme le mien. Ceci dit sans malice." 
Selon M. Tardif, le ministre Lumley a dû revê­
tir la toge de "vendeurs” des produits cana­
diens lors de son passage au commerce exté­
rieur.

"Evidemment, les autres pays exigent en 
contrepartie un marché ouvert, moins de bar­
rières tarifaires. J’ai toujours souscrit au libé­
ralisme économique. A une condition toutefois: 
trouver des moyens pour remplacer les emplois 
perdus." Au bout de la ligne, M. Tardif ne voit 
qu’une consolation dans la nomination de M. 
Lumley. “Il va devoir se rendre compte de la 
dimension des emplois perdus qui découle d'un 
marché ouvert.”

que possible puiser 
parmi les élus. Ce 
n’est qu’en désespoir 
de cause que l’on doit 
confier des responsa­
bilités ministérielles 
aux sénateurs.”

Et l'absence de nou­
velles figures? “Du 
sang neuf sans argent, 
c’est du casse-pied. 
Dans la conjoncture 
actuelle, un ministre 
peut difficilement met­
tre en branle de nou­
velles orientations 
sans nouveaux bud­
gets. Un bon ministre, 
c’est un ministre qui a 
de l'argent...”

A l’image de son 
collègue de Shefford, 
le député de Rich­
mond. M. Alain Tardif, 
estime que la venue de 
nouvelles figures se 
produira lors d’une 
troisième phase. "La 
présente conjoncture 
nécessite des chan­
gements certes, mais 
des changements de 
personnes qui ont déjà 
l'expérience du manie­
ment des ministères."

Dans l’ensemble, M. 
Tardif considère com­
me “extrêmement po­
sitive” la réaffectation 
ministérielle qui a tou­
ché 13 ministres. Le 
député de Sherbrooke, 
M. Irénée Pelletier, 
n'a pu être contacté 
puisqu'il est actuel­
lement à Brisbane en 
Australie où il agit à 
titre de représentant 
du gouvernement ca­
nadien lors des Jeux 
du Commonwealth.

dustrie et du Commerce et de l’Ex­
pansion économique régionale, et ac­
quiert de ce fait le premier rôle 
dans le développement économique.

Sans reléguer aux arrières ban­
quettes aucun de ses ministres et 
sans même injecter de sang neuf à 
son Cabinet, le remaniement est une 
nouvelle donne des postes économi­
ques du Cabinet qui vise, selon M. 
Trudeau, à susciter "un regain de 
vigueur” dans la relance de l'éco­
nomie.

Un ou deux "petits changements” 
pourraient encore survenir au Cabi­
net mais "ce ne sera rien de ma­
jeur ”, a prévenu M. Trudeau. Seul 
l’ex-titulaire des Travaux publics et 
de l'habitation, Paul Cosgrove, re­
çoit ce qui peut paraître une démo­
tion en allant remplacer Pierre Bus- 
sières comme ministre d'Etat aux 
Finances.

Le ministre Lumley prend la pla­
ce de M. Herb Gray, nouveau prési­
dent du Conseil du Trésor, qui ca­
chait mal sa déception, jeudi. “Il n’y 
a que 30 postes de ministres et on 
n'a pas toujours celui qu’on veut”, 
a-t-il lancé, dépité, ajoutant que son 
nouveau rôle de contrôleur des dé­
penses publiques était important à 
un moment où la rigueur adminis­
trative est de mise.

Toutefois, a soutenu le premier 
ministre Trudeau, le déplacement de 
M. Gray ne signifie pas que le pays 
recule sur sa politique de nationalis­
me économique, cheval de bataille 
du représentant de Windsor. “Nous 
sommes encore très profondément 
commis à ce que le patrimoine ca­
nadien ne soit pas raflé au prix de 
gros par les étrangers”, a dit M. 
Trudeau. "Le pays a besoin de l’A­
gence d’examen des investissements 
étrangers, ce qu'il faut c’est réduire 
les délais de décision”, a dit M. 
Lumley, alors que, par le passé, plu­
sieurs critiquaient les dédales ad­
ministratifs de l’agence, la créature 
du ministre Gray.

Nomination surprenante touchant 
un ministre du Québec, Pierre De 
Bané, ex-ministre d'Etat aux Rela­
tions extérieures, acquiert le porte­
feuille plus terre à terre des Pêche­
ries. "Appartenant au Québec mari­
time. je suis très heureux de cette 
nomination ”, a-t-il dit, rappelant 
qu’il pourrait désormais mieux ser­
vir les intérêts de sa région, la Gas- 
pésie, qui tire 40 pour cent de ses re­
venus de la pêche.

Bien que moins prestigieux que le 
précédent, le nouveau poste de M. 
De Bané constitue pour lui un retour 
à un portefeuille économique après

Ed Lumley... ministre de l'Indus­
trie et du Commerce et de l'Ex­
pansion économique régionale
avoir été quelque peu écarté des 
grandes décisions après le démantè­
lement du MEER. "Ce qui est im­
portant c’est pas le ministère mais 
de pouvoir parler à la table du Ca­
binet", a-t-il dit.

Quant à l’ex-ministre des Pêches,

Serge Joyal... secrétaire d'Etat

M. Roméo LeBlanc, il passe au mi­
nistère des Travaux Publics. “Je 
n’avais pas demandé à changer mais 
je n'ai pas résisté au changement 
qu’on m’offrait”, a dit M. LeBlanc 
qui ne semblait guère réjoui.

Promotion pour l’ancien ministre

Pierre de Bané.. 
des Pêcheries

ministre

d’Etat sans portefeuille, M. Serge 
Joyal qui devient Secrétaire d'Etat. 
Il entend d'abord s'attaquer à la pro­
motion des droits des francophones 
hors Québec et à une relance des né­
gociations avec les provinces sur 
l'enseignement post-secondaire.

Trudeau a peur d'envoyer ses 
vieux chevaux au pacage

MONTREAL (PC) — Le premier ministre a “peur d’envoyer cer­
tains de ses vieux chevaux au pacage”, a affirmé jeudi le chef du 
Parti progressiste conservateur, M. Joe Clark, après que M. Pierre 
Trudeau eut annoncé la teneur de son dernier remaniement ministé­
riel.

"Certains de ses ministres incom­
pétents auraient dû être chassés du 
cabinet, mais il a eu peur que cela 
n’occasionne des élections partielles. 
En fait, il ne veut surtout pas avoir 
à subir le jugement du peuple cana­
dien ”, a déclaré le leader conserva­
teur lors d'une interview, à la suite 
d'un déjeuner dans la métropole.

Le leader de l'opposition aux Com­
munes s'est gaussé des hypothèses 
voulant que le remaniement repré­
sente un ajustement du cabinet fé­
déral vers la droite: “Comment 
peut-on aligner plus à droite un gou­
vernement dont le chef est Pierre

Trudeau et Marc Lalonde le minis­
tre des Finances.”

Gray

Interrogé sur la mutation de M. 
Herb Gray du ministère de l'Indus­
trie à la présidence du Conseil du 
Trésor, poste qui comporte larespon- 
sabilité du Bureau d'examen de l'in- 
vestisement étranger (FIRA), M. 
Clark a lancé: "La période où il a 
administré l'Industrie a été très né­
faste pour le pays. Il aurait mérité 
d'être retourné à l'arrière-ban ”,

— Clark

M. Clark a indiqué qu’il considé­
rait la présidence du Conseil du Tré­
sor comme un poste capital dans le 
gouvernement, et qu'avec la nomi­
nation de M. Gray à ce poste, "c’est 
le mauvais homme qui en hérite”.

Selon le chef tory, le successeur 
de M. Gray à l'Industrie, M. Ed 
Lumley, muté du Commerce inter­
national. "ne pourra faire pire” que 
son prédécesseur.

"Nous attendrons de voir si M. 
Lumley peut se tirer d'affaire à ce 
poste”, a ajouté le leader de l’oppo­
sition.

M. Clark a toutefois accueilli l'une 
des mutations avec plaisir: "Je suis 
heureux que Serge Joyal (passé du 
ministère d'Etat au Québec au Se­
crétariat d'Etat) ait enfin un travail 
intéressant".
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Un défi
L)e nombreux travailleurs 

d’hôpitaux se demandaient 
hier après avoir pris con­
naissance de la position de 
la Fédération des Affaires 
sociales face à la négocia­
tion collective, si quelqu'un 
avait entendu parler d'un 
vote des employés favorable 
au déclenchement de jour­
nées d'étude et à celui d'une 
grève illimitée. La réponse 
était non, parce qu'effecti- 
vement ce sont les diri­
geants syndicaux et non pas 
les cotisants qui ont pris l’i­
nitiative d'annoncer le dé­
clenchement des mesures de 
guerre.

La décision prise mercredi 
par les syndicats affiliés à 
la FAS constitue un défi in­
sensé au gouvernement, un 
mépris honteux des mala­
des. un affront à leurs mem­
bres qui n'ont pas été adé­
quatement consultés, et fi­
nalement une attitude irres­
ponsable devant l'ensemble 
des contribuables québécois 
qui feront les frais de cette 
bataille inutile.

Les centrales syndicales, à 
l'exception du syndicat plus 
modéré des fonctionnaires, 
ont commencé par accuser 
le gouvernement de provo­
cation à l'endroit de ses em­
ployés. Sans tenir compte de 
la réalité économique qué­
bécoise et du confort relatif 
de la majorité des employés 
de l'état, elles ont dénoncé 
les plans de redressement et 
soumis des propositions sans 
commune mesure avec la 
capacité de payer du gou­
vernement. Mercredi elles 
ont proposé d'aller beaucoup 
plus loin que ces simples dé­
pôts de propositions farfe­
lues. Elles ont déterré la ha­
che de guerre en prônant 
l'illégalité. Car jusqu'au 31 
mars 1983. toute grève dans

insensé
le secteur public et para-pu­
blic n'est rien de moins 
qu’illégale. Et dans le mi­
lieu hospitalier, elle est 
odieuse.

Alors que le gouverne­
ment, même si la loi 70 çst 
dure à avaler et devrait être 
adoucie, a respecté les con­
ventions de travail après 
avoir sollicité en vain la col­
laboration des centrales, 
celles-ci claironnent qu’elles 
ne respecteront ni la loi ni 
la convention actuelle. Cette 
désobéissance civile annon­
cée est extrêmement grave 
et reflète une attitude dan­
gereuse chez ceux qui la 
prônent. C'est l’anarchie, et 
par conséquent la loi du plus 
fort, que la FAS vise à ins­
taurer. Son geste tend à sup­
primer la démocratie, à je­
ter par terre le gouverne­
ment: tout cela en se ser­
vant entre autres des mala­
des et des personnes âgées 
comme otages. C’est révol­
tant et les membres de ces 
centrales, quand ils seront 
avertis de ces moyens illé­
gaux, devront avoir le cou­
rage de s’y opposer catégo­
riquement. Ils devront re­
fuser de se faire manipuler 
comme des moutons par des 
démagogues qui n'ont pas le 
courage d aller dans l’arène 
politique et qui utilisent les 
négociations pour véhiculer 
leurs idées révolutionnaires.

Renoncer à l'illégalité ne 
signifie pas opter pour la 
soumission totale aux pro­
positions du gouvernement. 
Mais dans une société sup- 
posément évoluée, il y a en­
core place pour une négocia­
tion qui ne passe pas par la 
confiscation de nos droits et 
la séquestration des mala­
des et personnes âgées.

Jean Vigneault

Ce sera pour 1983
A Ottawa, la deuxième phase du 

remaniement ministériel est ter­
minée. M. Trudeau a brassé le 
même paquet de cartes. Seule la 
donne a changé. Mais la nouvelle 
distribution pourrait modifier un 
peu la partie de cartes économi­
que, si certains ministres, Ed 
Lumley par exemple, conservent 
leur façon de faire dans leur nou­
velle fonction.

M. Lumley remplace Herb Gray 
qui a été muté au Conseil du tré­
sor. Les détracteurs de M. Gray, 
notamment chez les hommes d'af­
faires américains s’en frotteront 
les mains, surtout que son rempla­
çant au ministère de l'Industrie, 
du Commerce et de l'Expansion 
économique, poste qui comporte 
la responsabilité du Bureau d'e­
xamen de l'investissement étran­
ger. est un libre-échangiste. M. 
Lumley. une recrue de 1980 dans 
le saint des saints fédéral, devient 
le maître d'oeuvre du dévelop­
pement économique ai: Canada 
Ottawa s'éloignerait-il du natio­
nalisme économique? Pas du tout, 
affirme M. Trudeau. Veut-il dire 
que M. Lumley aurait accepté de 
se fondre dans le moule occupé 
par son prédécesseur?

En tout cas, au moins deux dé­
putés de la région. Alain Tardif de 
Richmond et Claude Tessier de 
Mégantic-Compton-Stanstead, au­
ront le député de Cornwall à l'oeil. 
Alors que la survie des industries 
régionales du textile et de la 
chaussure ne tient qu'à l'imposi­
tion serrée de quotas, la nomina­
tion de M. Lumley peut en effet 
apparaître inquiétante. Le libéra­
lisme économique doit avoir des 
limites tant et aussi longtemps 
que des solutions de rechange 
n’auront pas été apportées aux 
pertes d'emploi occasionnées par 
l'ouverture du marché. Récession 
oblige.

Par ailleurs, la nomination de 
l’ex-président du Conseil du tré­
sor, le montréalais Donald Johns­

ton. au poste de ministre d'Etat 
au développement économique 
plaît aux députés Tessier et Tardif 
de même qu’au représentant de 
Shefford. Jean Lapierre. M. 
Johnston pousse le sénateur Bud 
Oison là où sa présence est plus 
appropriée: M. Oison devient lea­
der du gouvernement au Sénat. 
Plus que la présidence du Conseil 
du trésor, ce poste lui convient; à 
moins qu'un gouvernement soit 
bien démuni, il place des élus 
avant des sénateurs aux postes 
stratégiques. L’arrivée de M. Oi­
son au poste de leader du gouver­
nement au Sénat rend imminente 
la réforme du sénat.

M. Paul Cosgrove, peu apprécié 
aux Travaux publics et à l’habita­
tion. est rétrogradé. Il remplacera 
comme ministre d’Etat aux Fi­
nances Pierre Bussières dont l'ar­
rivée de M. Marc Lalonde à ce 
ministère avait sonné le départ. 
Deux Canadiens-Français aux Fi­
nances c'est un de trop. Serge 
Joyal qui n'avait de ministre que 
le titre devient Secrétaire d'Etat. 
L'ex-chahuteur devenu bon élève 
avance d'un banc.

En tout, treize ministres ont été 
déplacés. Aucune figure nouvelle, 
aucun départ. Pour le leader con­
servateur Joe Clark. M. Trudeau a 
eu ‘peur d’envoyer ses vieux che­
vaux au pacage" de crainte de 
provoquer des démissions et. par­
tant. des élections partielles. Il 
pourrait ne pas avoir tort; le dé­
puté Jean Lapierre a d'ailleurs 
avoué candidement que le Parti li­
béral ne pouvait présentement se 
permettre beaucoup d'élections.

En somme M. Trudeau a donné 
un deuxième coup de cuiller dans 
la même soupe qui aurait besoin 
d'assaisonnements. Mais la troi­
sième phase de ce remaniement- 
fleuve s’en vient. Le véritable re­
nouveau ce sera donc pour 1983. 
Peut-être.

Jacques Lafontaine

Propos insolents et insolites
On rit aux larmes. Mais on pleure 

rarement jusqu'à éclater de rire.
- O —

Menachem Begin recherche la 
paix “ à mort ” comme disent les

Québécois.
- O -

Plus que treize pour cent et le 
taux d'escompte tombera sous zéro.

Epaminondas
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L’OPINION DES LECTEURS
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L'économie doit 
être hospitalisée
La pauvre, elle était malade depuis 

longtemps. Elle souffrait de sclérose, 
c'est-à-dire d'un déséquilibre chroni­
que entre certains tissus sociaux. 
Mais la vie qu elle mène depuis quel­
que temps au Québec vient d'aggraver 
son état: imprévoyance administra­
tive. législation abusive, réglementa­
tion tracassière. lésion idéologique... 
On a beau lui injecter de nouveaux 
modes de circulation monétaire, elle 
les rejette en quantité industrielle...

On vient donc de 1 inscrire à l'ur­
gence. Que de formalités! Elle devra 
attendre longtemps. Et quel diagnos­
tic! L'air indépendant, on nous dit 
qu'il s'agit d une crise de “bill" cau­
sée par une mauvaise “constitu­
tion".. Malheureusement, on a pas le 
choix des médecins. Il nous faut gar­
der ceux qui ne savent pas identifier 
la vraie maladie mais qui soutiennent 
néanmoins, comme pour garantir leur 
crédibilité, que le meilleur remède, 
c'est encore les “coupures "...

Heureusement, il y a toujours l'es­
poir. Avant trop longtemps, le coeur 
de la patiente devrait se mettre à bat­
tre plus régulièrement. Autrement 
dit. il devrait reprendre sa “révolu­
tion tranquille"...

On libérera alors l'économie de cet­
te machine gouvernementale qui as­
siste les opérés et les agonisants L'é­
conomie gagnera son “secteur privé" 
et retrouvera petit à petit une meil­
leure santé. Ce ne sera plus qu'un 
mauvais souvenir Espérons-le.

Entre temps, on se souviendra 
qu'on fait toujours erreur à chercher 
des solutions excessives. Un bon ré­
gime équilibré, un “régime libéral”... 
c'est mieux qu'une opération à coeur 
ouvert... Pas vrai?

Laurent Dubois 
Directeur de la Commission 

Politique libérale 
Comté d’Arthabaska

□
L'affaire de tous

La semaine du 3 au 10 octobre sera 
la semaine de prévention des incen­
dies. (...)

(...) De nos jours les feux occasion­
nent de nombreuses pertes En 1981, 
par exemple, dans notre belle provin­
ce de Québec. 290 millions de dollars 
se sont envolés en fumée dans 9,360 
incendies. Disons, enfin que de nom­
breux incendies sont dûs à la négli­
gence. Selon les statistiques 8 incen­
dies sur 10 sont causés par la négli­
gence humaine, entre-autres: allumer 
un briquet ou des allumettes à pro­
ximité des produits inflammable; fu­
mer dans un garage ou au lit; déver­
ser de la cendre ou des bouts de ciga­
rettes dans les poubelles; souder sans 
prendre des précautions: système de 
chauffage mal entretenu; rebuts lais­
sés dans les sous-sol, les garages et 
les greniers et accumulés d une ma­
nière dangereuse; systèmes électri­
ques en mauvaise condition Les in­
cendies ne sont pas seulement l’affai­
re des pompiers, mais de chaque ci­
toyen (...)

Armand Laçasse 
Pompier volontaire 

Magog
Membre de l’Académie 

provinciale des pompiers

□
Le seul parti

Je m'adresse à toutes les gens qui 
ont travaillé avec moi, et avec qui je 
me suis lié. dans le but commun de 
ramener le bon sens, la moralité tra­
ditionnelle québécoise, la véritable 
culture québécoise, et de rejeter la 
nouvelle culture pluraliste que le gou­
vernement provincial est en train de 
nous imposer

Vous allez convenir avec moi. que 
nos efforts, nos contestations au ni­
veau des reformes scolaires contre 
les cours sexuels, la déconfessionna­
lisation et le reste, doivent mainte­
nant aboutir à des résultats positifs. 
La seule façon, est de prendre le pou­
voir.

De tous les politiciens que j’ai ap­
prochés, il n'y en a qu'un qui m'a as­
suré une entente incontestable, où les 
principes que nous désirons nous se­
rons garantis par lui ainsi que son 
parti.

Jean-Marc Béliveau m'a assuré que 
cette entente sera établie comme un 
contrat, où la saine formation morale 
dans nos écoles sera rétablie selon les 
principes judéo-chrétiens qui ont tou­
jours fait partie de notre culture qué­
bécoise, et lesquels nous ont bien ser­
vis.

Bien sûr, il y a d'autres points sur 
lesquels il faut être d'accord avant de 
se joindre à un parti politique. Mon­
sieur Béliveau veut arrêter le socia­
lisme qui envahit le Québec; il veut 
revaloriser le travail en tant que droit 
de l'homme; il veut rétablir une saine 
moralité sociale.

Je ne tenterai pas ici de résumer 
son manifeste. Je vous dis seulement, 
que les buts qu'il m’a déclarés, rejoi­
gnent les nôtres, nous qui sommes 
écoeurés de la politique qui est en 
train de détruire notre société québé­
coise.

Le gouvernement en place au Qué­
bec. est sur le bord de la panique. Les 
pressions économiques et sociales 
d'ici peu lui deviendront insupporta­
bles. Les signes sont évidents II pas­
se des lois stupides qu'il doit retirer. 
La loi 101, qui avait ses mérites est 
maintenant passée à des extrêmes ri­
dicules. Des conflits internes se ma­
nifestent et bientôt nous allons voir 
des remaniements et des démissions 
Il me semble évident qu’avant la fin 
du terme nous aurons à choisir un 
nouveau gouvernement

Il est donc impératif que nous n'at­
tendions pas à la dernière minute 
pour choisir nos options Vu que Jean- 
Marc Béliveau est le seul chef de par­
ti politique qui s'engage à exclure les 
cours sexuels du programme pédago­
gique de nos écoles publiques; tout en 
assurant une collaboration étroite de 
spécialistes dans la santé des jeunes 
gens, tel que des pédiatres et psycho­
logues réputés dans la communauté, 
aux parents qu ressentent un besoin 
d'aide dans l'enseignement sexuel de 
leurs enfants; vu qu'il s'engage à 
maintenir les cours de religion pour 
assurer une saine moralité et une dis­
cipline pour nos jeunes; vu qu’il s'en­
gage à extraire le socialisme qui 
s'empare de notre société, et remet­
tre à l’entreprise privée son rôle pro­
ductif, il serait probablement bon de 
conclure avec lui une entente solide, 
et, avec lui, prendre le pouvoir.

Four ce faire, nous devons aller à 
Victoriaville. le 24 octobre, lors du 
congrès de l’Union Nationale et con­
clure cette entente au témoignage du 
grand public. Si cette entente nous 
convient, nous seront prêts à établir 
le prochain gouvernement provincial

John Kryszak

□
Lueur d'espoir

La rue, la nuit, femmes sans peur: 
tel était le thème de la marche des 
lemmes le 17 septembre dernier.

Des milliers de femmes ont marché 
dans les rues de leur ville au Québec, 
dans tout le Canada et dans le reste 
du monde, conscientes de toutes les 
violences auxquelles sont sujettes les 
femmes. Nous n’avons qu'à nous ou­
vrir les yeux, l'effort n'est pas bien 
grand pour détecter cette violence, et 
de plus, les statistiques sont là pour le 
prouver.

J'étais une parmi ces milliers de 
femmes et c'était ma première par­
ticipation à une manifestation de ce 
genre. J’y ai ressenti une émouvante 
solidarité au milieu des 700 femmes 
qui défilaient dans les rues de Sher­
brooke.

Et, oh merveille! voici que, bien 
qu'étant exclus de la marche, une cin­
quantaine d'hommes ont suivi celle-ci 
de par le trottoir et nous ont manifes­
té une sincère solidarité.

Je suis, je l'avoue, surprise d’avoir 
constaté que certains hommes ont 
compris le geste symbolique que re­
présentait la marche et surtout pour­
quoi ils en étaient exclus; les femmes 
se devaient de s'assumer, seules, dans 
la rue, la nuit.

J'espère que ce début de compré­
hension de la part des femmes se ra­
mifiera et deviendra un vaste mou­
vement de soutien qui fera disparaître 
toute violence.

Aussi utopique que paraisse mon 
rêve, je vois néanmoins poindre à 
l'horizon une mince lueur d'espoir.

Non, ces femmes n ont pas marché 
pour rien. Elles ont fait voir au reste 
du monde que le soutien et l'entraide 
demeurent choses possibles.

Monique Houde, Coatieook

□
Aidez-nous

(...) L'AQEPA est en pleine cam­
pagne de souscription et j'ai la joie 
d'en être le président honoraire. Ma 
surdité partielle n'est pas étrangère à 
mon implication, vous l'aurez deviné.

Je vous rappelle brièvement les ob­
jectifs poursuivis par cette associa­
tion depuis sa fondation en 1969. Es­
sentiellement, elle vise à soutenir et 
informer les parents et les enfants 
aux prises avec les problèmes causés 
par la surdité. Elle tente de rejoindre 
les 15 000 enfants sourds du Québec 
et, pour ce faire, chaque année, de 
nombreuses activités sont mises sur 
pied dans toutes les principales ré­
gions du Québec.

Far exemple, à Sherbrooke, l’A- 
QEFA-Estrie a mis sur pied un cours 
en communication totale offert aux 
parents et aux différents profession­
nels qui oeuvrent auprès des enfants 
déficients auditifs. Elle a tenu de 
nombreuses séances d'information 
pour les parents qui viennent de dé­
couvrir la surdité de leur enfant. L'A- 
QEFA-Eslrie suscite aussi la recher­
che universitaire sur place et sensibi­
lise le gouvernement à l'amélioration 
de la qualité de la vie.

L'AQEPA est un organisme sans 
but lucratif. Elle est en partie subven­
tionnée par le gouvernement du Qué­
bec mais la majorité de ses fonds pro­
vient de dons privés. Chaque année 
l'AQEPA compte sur votre générosi­
té. Les activités de l'AQEPA sont es­
sentielles pour une meilleure intégra­
tion sociale de nos futurs adultes at­
teints de surdité. Alors, en leur nom 
et en mon nom propre, permettez-moi 
de solliciter votre appui financier. 
(... )

Raymond Lévesque

□
Hommage à la 

famille Letendre
A l’occasion du centenaire de Mme 

Clara Letendre, il me fait infiniment 
plaisir d'exprimer ma reconnaissance 
et mon admiration à cette nombreuse 
famille de chez nous, chrétienne, ca- 
nadienne-française.

Depuis ma tendre enfance, combien 
j'ai vu de gestes éloquents posés par 
cette centenaire et son digne époux 
qui a quitté cette terre d'exil à l'âge 
respectable de 95 ans après 68 années 
de vie commune.

Dans leur générosité, ils accueilli­
rent 12 enfants dont un fils, devint 
Mgr J. Gérard, une fille Orise demeu­
rée célibataire fut durant plusieurs 
années ménagère de son frère prêtre, 
ce devait être prévu dans le plan de 
Dieu qu elle demeure disponible aux 
soins de sa mère dans sa vieillesse 
Heureux ceux qui honorent leur père 
et mère, on se souviendra d’eux long­
temps.

Leur foi était bien enracinée par la 
prière en famille, les vendredis du 
mois, l'assistance à la messe domini­
cale et jours de fêtes, la fréquentation 
des sacrements, la bénédiction pater­
nelle du Jour de l'An, enfin, tout ce 
qui fait la base solide d une vie chré­
tienne.

On ne blasphémait pas, on ne tra­
vaillait pas le dimanche, c'était des 
voisins serviables autant dans leur 
personne que dans les objets prêtés 
Ils se suffisaient à eux-mêmes en 
main d'oeuvre et matériel.

Si on résume les qualités: honnête­
té. discrétion, sobriété, sens de l'or­
dre et de la ponctualité, travailleurs, 
économes, prévoyants, adroits.

Le couple a travaillé d'arrache-pied 
pour faire instruire le prêtre, les ins­
titutrices; les autres fils ont tous dé­
buté sur des fermes avec un troupeau 
élevé à la ferme paternelle, les filles 
ont épousé des cultivateurs en quit­
tant la maison avec un coffre bien 
garni de courte-pointes. tissage, bro­
derie. couture, tricot appris et fabri­
qués sous 1 oeil vigilant de leur mère 
qui était la femme forte de l'Evangi­
le. C'était une vraie famille terrienne

Le père a trimé dur durant la crise 
afin de nourrir les nombreux plants 
d'olivier autour de sa table; avec les 
aînés en plus du travail de la ferme, 
ils coupèrent des rames pour le che­
min de fer, du bois de poêle, les jours 
de mauvais temps, il réparait la ma­
chinerie. criblait le grain qui devait 
servir à la semence du printemps, fa­
briquait les manches des outils, il n'é­
tait jamais pris au dépourvu lorsque 
la saison arrivait; on se couchait tôt. 
se levait avec la barre du jour On sa­
vait s'organiser afin de conserver sa 
santé.

Aucun membre de la famille n'a 
travaillé au dehors; on intéressait et 
préparait chacun et chacune à son 
rôle futur La jeunesse ne se courti­
sait que lorsqu'elle était prête à se 
marier. On avait de bons principes et 
on n'en dérogeait pas.

Ma mère a souvent été impression­
née par leurs faits et gestes, c'était 
pour nous la famille idéale à imiter, 
c'est une preuve convaincante que l'e­
xemple est plus fort que la parole

Voici en résumé ce que fut la vie de 
cette famille

Mme Magclla Carrier

» *
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Coup d'oeil 
sur

le Québec
Acceptation

Les chauffeurs 
d'autobus et opé­
rateurs de métro 
de la Commission 
de transport de la 
Communauté ur­
baine de Montréal 
ont accepté mas­
sivement jeudi 
matin, à l'occa­
sion d'une réunion 
générale, l'entente 
de principe inter­
venue entre leur 
syndicat et la par­
tie patronale.

Réunis au Cen­
tre Paul-Sauvé, ils 
ont accepté à 81,4 
pour cent les of­
fres de la compa­
gnie.

Capture
La chasse à 

i’homme entrepri­
se tôt jeudi matin 
à Saint-Georges- 
de-Champlain, 
près de Grand- 
Mère, a pris fin à 
il heures avec 
l’arrestation de 
deux individus.

Les deux hom­
mes, dont un éva­
dé considéré com­
me extrêmement 
dangereux, ont été 
cernés par la po­
lice alors qu’ils 
circulaient à pied 
dans un rang de 
Mont-Carmel, à 
une vingtaine de 
kilomètres au sud 
de l’endroit où 
étaient concen­
trées les recher­
ches.
Offensive
Après quelques 

mois de silence, 
l'Ordre des opti­
ciens d’ordonnan­
ce du Québec a re­
pris l'offensive en 
vue d’obtenir l'ex­
clusivité du mar­
ché de la lunette­
rie pour ses mem­
bres.

Ce manché re­
présente un chif­
fre d'affaires de 
100 millions $ par 
année au Québec.
Il est occupé à 
l'heure actuelle 
dans une propor­
tion d'environ 70 
pour 100 par les 
optométristes.

10 ans
Yvan Demers, 

un individu dans 
la trentaine que 
l'on avait repré­
senté comme le 
roi de la vente 
sous pression, de­
vant la Commis­
sion d'enquête sur 
le crime organisé, 
mais que son psy­
chiatre a tenté de 
faire passer pour 
un quelconque ar­
riéré mental, le 
moment venu d'a­
pitoyer la cour sur 
son cas, a été con­
damné à dix an­
nées de péniten­
cier, jeudi, par le 
juge en chef de la 
Cour des sessions 
de la paix, M. 
Yves Mavrand

Malaises
Certains travail­

leurs des salles de 
cuves chez Alcan, 
au Lac Saint-Jean, 
présentent des 
obstructions ai­
gues des voies res­
piratoires dans 
une proportion va­
riant entre 15 et 40 
pour cent, selon 
qu'ils sont fu­
meurs ou non-fu­
meurs.

C'est la conclu­
sion la plus appa- 
rante de la pre­
mière partie d'une 
étude menée no­
tamment par la 
Commission de la 
santé et de la sé­
curité du travail 
et la compagnie 
sur la santé des 
travailleurs de 
l'industrie de l'a­
luminium.

Régression
A l'issue de 

deux opérations 
majeures lancées 
au cours du mois 
de septembre, le 
service de police 
de la Communauté 
urbaine de Mon­
tréal est convain­
cu que l’engage­
ment d'adoles­
cents comme dan­
seuses ou dan­
seurs nus est un 
phénomène en 
voie de régression 
à Montréal
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Bérubé disposé à étudier la proposition
YALLEYFIELD (PC) - Le presi­

dent du Conseil du Trésor, M. Yves 
Bérubé, est prêt à étudier la proposi­
tion faite hier au gouvernement par le 
président du Syndicat canadien de la 
(onction publique.

A Québec, plus tôt tn après-midi, M. Jean-Louis 
Harguindeguy, a offert au gouvernement le gel du 
salaire des 85,000 membres de son syndicat jusqu'en 
juin 1983.

"Je suis prêt à étudier cette proposition. Si elle 
se rapproche des propositions d'avril, elle va dans

la bonne direction, mais je l'ignore", a répondu M. 
Bérubé, au cours d un entretien avec la presse ré­
gionale à Vallevfield, où il effectuait hier une tour­
née.

Four le ministre, la bonne direction, c'est essen­
tiellement l'orientation générale des propositions 
d avril qui visaient à protéger les petits salariés, en 
leur accordant de bonnes augmentations salariales, 
par opposition aux fonctionnaires jouissant de la 
plus forte rémunération, qui ne devaient pas rece­
voir la moindre hausse de leur traitement.

"Je ne peux pas vous dire si elle est bonne ou 
non, cette propostion de M. Harguindeguy, mais ne 
me faites surtout pas dire que je l’accepte ”, s'est

Une grève illégale imminente?
MONTREAL (FC) - 

Trois fédérations syn­
dicales représentant 
200,000 employés du sec­
teur public québécois 
pourraient recourir à la 
grève illégale si aucune 
entente sur un nouveau 
contrat n'est intervenue 
au milieu du mois pro­

chain, a indiqué jeudi le 
porte-parole de l'un de 
ces groupes.

"Nous voulons un rè­
glement à la fin de l'au­
tomne, soit le 21 novem­
bre", a déclaré le porte- 
parole de la Confédéra­
tion des syndicats natio­
naux, M. Jean-François

Munn.
Selon lui, la CSN, la 

Fédération des travail­
leurs du Québec et la 
Centrale de l'enseigne­
ment du Québec pour­
raient recourir à des 
tactiques de harcèle­
ment tel les débrayages 
d'une journée ou la grè­

ve generale.
Bien qu'aucune deci­

sion n'ait encore été pri­
se par les fédérations, 
M. Munn a indiqué que 
celles-ci considéreraient 
la possibilité de défier 
la loi seulement si les 
négociations allaient 
vraiment mal.

Jodoin avoue avoir assisté les accusés
MONTREAL (PC) - 

L'ex-chroniqueur judi­
ciaire Claude Jodoin a 
admis jeudi en Cour 
d'assises avoir aidé 
Claude Dubois et Yvon 
Belzile à préparer leur 
témoignage éventuel de­
vant la Commission 
d'enquête sur le crime 
organisé.

L'ancien journaliste

âgé de 52 ans a fait cet­
te nouvelle révélation, 
alors qu'il était contre- 
interrogé pour la qua­
trième journée consé­
cutive par le criminalis­
te Léo-René Maranda, 
au procès pour meurtre 
intenté à Dubois, Belzile 
et Claude Dubeau.

Il a cependant nié 
avoir préparé celui de 
Donald Lavoie devant la

Commission ou pour le 
procès actuel.

Dans le cas de Belzi­
le, a-t-il expliqué, cette 
préparation s'était éten­
due sur environ trois 
mois et avait principa­
lement consisté à passer 
méticuleusement en re­
vue tous les événements 
de sa vie et à en élaguer 
certains passages.

C'est au cours de la 
préparation du témoi­
gnage de Claude Dubois 
qu'il dit avoir finale­
ment appris de la bou­
che même de l'intéressé 
le motif de sa partici­
pation à un incident, 
qui. le 20 juillet 1973, lui 
valu d'être arrêté et ac­
cusé d'avoir assailli un 
restaurateur chinois.

empresse d'ajouter le ministre, pendant que, dans 
la salle voisine, plusieurs syndiques manifestaient 
bruyamment contre les offres gouvernementales 
aux employés du secteur public.

Far la suite. M Berube a insisté pour souligner 
qu en aucun moment une proposition serait ignorée, 
la voix partiellement couverte par les manifestants 
qui s'étalent mis à frapper le plancher avec les bâ­
tons de leurs pancartes.

Rendez-\ous raté

M. Bérubé n avait pas encore pris officiellement 
note des dernières offres du Syndicat et il a fallu 
plusieurs questions répétées pour qu'il finisse par 
emettre un début de réponse.

A au moins deux reprises pendant la journée, le 
president du Conseil du Trésor a été suivi dans ses 
déplacements par une quarantaine de manifestants 
qui. en matinée, avaient bruyamment montré leur 
désapprobation devant les offres faites par le gou­
vernement.

Mais, en fin de journée, au bureau du député Lau­
rent Lavigne qui accompagnait M. Bérubé dans sa 
tournée de la circonscription de Beauharnois, les 
syndiqués n'avaient plus la bonne humeur qu'ils af­
fichaient au début de la journée.

Car ils s'étaient rendus en vain à un restaurant 
ou le ministre devait rencontrer des militants du 
Farti québécois. Après avoir attendu plusieurs mi­
nutes. ils ont dû retourner au bureau de M. Lavigne, 
la tournée du ministre accusant plus d'une heure de 
retard

Voiture immobilisée

Arrivés au centre-ville de Valleyfield, plusieurs 
ne cachaient plus leur colère. Four les faire éva­
cuer le bureau du député situé en face du poste de 
police, l'attaché de presse de M. Bérubé avait pro­
mis que son patron leur adresserait la parole en 
sortant.

Mais une fois descendus dans la rue, les manifes­
tants n'ont rien voulu entendre de cette proposition 
et plusieurs d'entre eux hurlaient pratiquement leur

colère à la face du ministre qui demeurait imper­
turbable.

Des manifestants étaient placés derrière la voi­
ture de M Bérubé qui, en reculant par coups, a for­
cé plusieurs syndiqués à se déplacer. Dépités, quel-

Yves Bérubé
ques-uns d'entre eux ont frappé du pied et avec 
leurs pancartes l'arrière de la voiture de M. Béru­
bé, qui est parti en trombe vers le lieu de rencontre 
où l'attendaient depuis plus d une heure une cin­
quantaine de partisans

m
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A DE L’AVANT,

sous ïa rubrique 
lîile à chauffage.

Esso va au-devant de vos besoins.
CET HOMME POURRAIT 

US FAIRE ÉCONOMISER JUSQU’A

/O
DE VOS FRAIS 
E CHAUFFAGE.

APPELEZ-LE!
Vous aimeriez réduire votre consommation de combusti­
ble et, au prix qu'il en coûte aujourd'hui pour se chauffer, 
vous avez bien raison.
Une façon simple et efficace d’y parvenir, c’est d’appeler 
le spécialiste W. H. Adam. En plus de son service, qui 
comprend des avantages comme le programme de paie­
ments égalisés et le plan de protection “Global 111”, cet 
homme pourrait vous aider à réduire vos coûts de chauf­
fage de façon substantielle, tout en conservant votre 
système au mazout.
Demandez-lui de vous parler des produits Econo Force, 
une gamme de produits Esso conçus pour vous faire 
économiser du combustible.
Ces produits comprennent un thermostat à micro­
ordinateur, des isolants, de même qu’un brûleur super 
efficace et le système Econo +2, capables à eux seuls 
de réduire jusqu'à 20% de votre coût total de chauffage. 
Vous avez besoin de réduire vos coûts de chauffage et 
Esso a développé des produits pour répondre à ces 
besoins. Parce que chez Esso, c’est avec vous qu’on 
va de l’avant.
Pour en savoir plus long, ou même faire effectuer un 
test d'efficacité de votre système, appelez l’expert 
W. H. Adam. Ça vaut le coût!
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[la tribune la finance et l'économie
Le renflouement de Dome Petroleum

Geste applaudi par l’un, réprouvé par l’autre
TORONTO <PC> — Le cautionne­

ment des sociétés en difficulté? Un 
outil dont on ne peut se dispenser 
dans une économie embourbée dans 
une récession ou un abus du pouvoir 
de disposer d'énormes sommes d'ar­
gent de la part du gouvernement'’

Alors que Dome Petroleum a ac­
cepté mercredi un cautionnement de 1 
milliard S d'Ottawa et de ses ban­
quiers. le débat revient à la surface: 
pourquoi les grandes sociétés de­
vraient-elles avoir droit à une aide pu­
blique de plusieurs millions de dol­
lars. alors que des petites entreprises 
ferment leurs portes et que le nombre 
des chômeurs ne cesse de croître?

Même si certains économistes et 
analystes financiers reconnaissent la 
nécessite de maintenir actives certai­
nes de ces sociétés géantes, ils n'hé­
sitent pas à souligner que le mécanis­
me pourrait entraîner des pertes con­
sidérables. si l'état de l'économie 
s'envenimait encore plus et la situa­
tion de ces sociétés empirait, si bien 
qu'à la fin il ne resterait que des 
miettes au gouvernement.

Ces cautionnements se présentent 
ordinairement sous deux formes: une 
participation directe à l'avoir de la 
société, comme dans le cas de Dome 
Petroleum, mais plus souvent, l’en­

dossement d'un prêt. Une telle inter­
vention gouvernementale n'est pas 
nouvelle. Il y a en eu une importante, 
il y a plus d'un siècle; le gouverne­
ment avait alors cautionné la plus im­
portante société du pays, Canadien 
Pacifique, alors à ses débuts. Mais ce 
n'est que depuis une dizaine d'années 
seulement que l'endossement de tels 
prêts est devenu commun.

Ils se sont multipliés, peut-on dire, 
après que le gouvernement américain 
eut ainsi sauvé Lockheed Corporation 
et Penn Central Railroad.

De telles garanties permettent aux 
gouvernements, sans réellement in­
vestir de leurs propres fonds, de venir 
au secours de compagnies que les 
banques considèrent comme des ris­
ques majeurs. Le gouvernement en­
dosse ainsi la dette de la compagnie 
et, si la firme finit par faire faillite, 
c'est à lui que revient l'obligation de 
rembourser la dette.

Les dossiers fédéraux démontrent 
qu'au cours des années, Ottawa a ain­
si accumulé quelque 2 milliards $ en 
endos d'emprunts à diverses sociétés.

Risque de joueur

Parmi les compagnies ayant ainsi 
bénéficié de tels endossements ou of­

fres du gouvernement, on relève les 
noms de la société d’Etat Canadair. 
avec 1,3 milliard $, De Havilland Air­
craft. société d'Etat également, Avec 
580 millions $. Massey-Ferguson, avec 
200 millions S, Chrysler Canada, avec 
200 millions $, White Farm Equip­
ment. 12 millions S. et Maislin Indus­
tries, 34 millions $.

C’est un risque de joueur, souligne 
un analyste. Vous posez un geste pour 
lequel vous espérez bien n’avoir ja­
mais à payer.

Dans le cas de Dome Petroleum, la 
troisième société privée la plus im­
portante au pays au point de vue de 
l’actif, et porte-drapeau de la politi­
que fédérale d'auto-suffisance éner­
gétique, le plan de refinancement 
constitue le cautionnement avec par­
ticipation aux actions le plus considé­
rable jusqu'ici au Canada.

Sans cette aide gouvernementale, 
Dome Petroleum n'aurait pas pu ren­
contrer le remboursement d'une dette 
de 1.3 milliard S, due jeudi. La com­
pagnie doit environ 8 milliards S à ses 
créanciers, la moitié aux cinq ban­
ques majeures du pays.

Selon les analystes financiers et les 
économistes, il s’agissait avec Dome 
Petroleum d’une machine trop énor­
me pour la laisser crouler.

"Y avait-il une alternative?”, se de­
mande M. John Grant, directeur et 
chef économiste chez Wood Gundy. 
"La compagnie était mal administrée 
et ne pouvait pas s’en sortir. Si le gou­
vernement avait permis qu elle soit 
acculée au pied du mur, ceci signifie 
que la société aurait eu à passer cinq 
ans devant les tribunaux et que ses 
travaux dans la mer de Beaufort n'au­
raient jamais pu se continuer.”

Au cours des récentes années, Ot­
tawa a payé la note à deux reprises à 
la suite d'endos de prêts. En juillet, il 
a dû débourser 125 millions S pour 
supporter la garantie qu’il avait ap­
portée aux actions privilégiées de 
Massey-Ferguson. L’Ontario avait 
versé 75 millions S pour sa part. Et 
maintenant, ces deux gouvernements 
détiennent environ 11 pour cent des 
actions de Massey-Ferguson.

Puis une petite société presque in­
connue d’Ottawa, Consolidated Com­
puter. a forcé Ottawa à débourser en­
core 125 millions S sur quelques an­
nées. avant que finalement il n'aban­
donne et ne vende cette société à per­
te l'an dernier.

Tout le débat tourne autour du pro­
blème suivant: Pourquoi cautionne­
rait-on des compagnies privées, qui se 
font un orgueil de prendre des risques

et qui se trompent1’ L’ancien ministre 
fédéral de l lndustrie, M Herb Gray, 
maintient que ces cautionnements 
sont valables et qu’ils surviennent 
dans l'intérêt du public parce qu'il en 
coûterait beaucoup plus d’agir autre­
ment. Les fermetures d’usines, con- 
tinue-t-il, augmentent le nombre des 
sans travail et. par voie de conséquen­
ce, les paiements d'assurance-chô­
mage que doit faire le gouvernement, 
tout en le privant ce dernier d’impor­
tantes sources de revenus.

Et l’entreprise privée?

Et il rappelle le cas de Chrysler Ca­
nada qui, sans l’endossement fédéral, 
aurait déclaré faillite. Maintenant, 
cette société est de nouveau sur pied 
et sans avoir coûté un sou aux contri­
buables. S’il est une leçon à tirer de 
ce cas, c'est que le gouvernement a 
un rôle à jouer et que. dans certaines 
circonstances spéciales, après une 
analyse approfondie, il se doit de col­
laborer à la remise en marche d'une 
compagnie, affirme-t-il toujours.

Pour M. Ian Sinclair, président du 
conseil de Canadian Pacific Entrepri­
ses. le problème est là. Certains fac­
teurs sociaux doivent être certes pris 
en considération, mais convient-il tou­

jours de tirer d'embarras des sociétés 
qui ont commis des erreurs et méri­
teraient de disparaître0 

Quant à M. Earle McLaughlin, an­
cien président de la Banque Royale, il 
craint que de telles interventions n’en­
traînent le gouvernement dans une 
trop grande participation personnelle 
et directe à l'économie, ce qui va à 
l'encontre des principes de l’entrepri­
se privée.

Une politique contestable

Quelques domaines d’activité de la 
compagnie Dome Petroleum méritent 
d'être préservés, mais les garanties 
accordées aux grandes entreprises 
sont contestables, selon le chef du 
Nouveau parti démocratique, M. Ed 
Broadbent.

L'homme politique estime que les 
problèmes de Dome Petroleum sont 
dus à une expansion trop rapide dans 
une conjoncture défavorable. Les taux 
d'intérêt sont trop élevés et le marché 
du pétrole très déprimé.

A son avis, les difficultés de cette 
firme prouvent que le Canada a be­
soin d'un plan de gestion global, tel 
qu’il en existe au Japon et dans les 
pays de l'Europe de l'Ouest.

Appel à l’aide en 
faveur de l’industrie 

du textile
QUEBEC (PC) - Le 

ministre québécois de 
l'Industrie, du Commer­
ce et du Tourisme. Ro­
drigue Biron, réclame 
une intervention urgente 
du gouvernement fédé­
ral pour protéger l'in­
dustrie canadienne du 
textile et de l'habille­
ment.

Dans une lettre adres­
sée il y a deux semaines 
au ministre fédéral de 
l'Expansion industrielle 
régionale. M. Herb 
Gray, mais dont le con­
tenu n'a été rendu pu­
blic qu'hier. M. Biron 
soutient que la situation 
de cette industrie, prin­
cipalement installée au 
Québec, ne cesse de se 
détériorer à cause de la 
concurrence des pro­
duits importés.

"La situation qui pré­
vaut actuellement dans 
l'industrie des produits 
du textile et de l'habil­
lement nécessite, à mon 
avis une intervention 
immédiate au niveau 
des mécanismes de con­
trôle des importations”, 
précise la lettre.

La missive a été ex­
pédiée le 10 septembre 
mais le bureau de M. 
Biron n'avait pas encore 
reçu de réponse, hier, 
sauf un accusé de récep­
tion

Selon le ministre qué­
bécois. sur les 12,300

emplois perdus au cours 
des trois premiers mois 
de 1982 dans l’industrie 
du vêtement. 8,900 l’ont 
été au Québec.

Il signale que la part 
du marché intérieur dé­
tenue par les fabricants 
domestiques a chuté à 
un niveau aussi bas que 
60 pour cent au cours du 
premier trimestre cette 
année comparativement 
à 72 pour cent durant la 
même période en 1980.

M. Biron estime que 
la situation pourrait se 
détériorer encore da­
vantage au cours des 
prochains mois, vu l’é­
tat des carnets de com­
mande, et exprime 
même la crainte que 
cette part du marché 
tombe au seuil critique 
de 56 pour cent atteint 
en 1976. année où le con­
tingentement global des 
importations de vête­
ments avait dû être im­
posé par le Canada.

Il demande en consé­
quence au gouverne­
ment fédéral d’imposer 
sans délai un moratoire 
sur l'émission des per­
mis d'importation pour 
tous les produits dont 
les importations, durant 
les trois premiers mois 
de 1982, ont dépassé le 
volume des importa­
tions pour la même pé­
riode en 1980.

Le taux d’escompte 
glisse sous la barre 
des 13 pour cent

OTTAWA (PC) - On 
ne s'attend pas à une di­
minution du taux de 
base à la suite de la 
baisse du taux d'es­
compte de la Banque du 
Canada, de 13.18 à 12.98 
pour cent, qui s'est pro­
duite jeudi.

Le taux de base, que 
les banques réservent à 
leurs clients les plus sol­
vables. a été réduit de
15.5 à 15 pour cent, il y 
a une semaine. Mais il 
fallu sept baisses suc­
cessives du taux d'es­
compte pour que les éta­
blissements bancaires 
se décident a suivre cet 
exemple.

Le taux de l’institut 
d’émission, fixé à un 
quart de point plus haut 
que le rendement moyen 
des bons du Trésor à 90 
jours vendus à l'enchère 
tous les jeudis, a fléchi 
pour ainsi dire chaque 
semaine depuis la mi- 
juin. époque à laquelle il 
se maintenait à plus de
16.5 pour cent alors que 
le taux privilégié se 
trouvait à 18,25 pour 
cent.

Le taux de la banque 
centrale est à présent à 
son niveau le plus bas 
depuis la mi-novembre 
1980. Les cambistes es­
timent que des facteurs 
tels que le loyer de l’ar­
gent à la baisse aux 
Etats-Unis et la stabi­
lité relative de notre 
dollar, vont favoriser la 
poursuite de la détente.

Réduction de l’écart

Selon Alex Thomson, 
économiste à la Banque

Royale, l'institut d'é­
mission aurait l’inten­
tion de réduire petit à 
petit l'écart entre les 
taux canadiens et les 
taux américains. Cette 
semaine aux Etats-Unis, 
une banque a même ra­
mené son taux de base à 
13 pour cent.

Comme il l'explique, 
la banque centrale est 
en train de réduire en 
pièces l'idée générale­
ment répandue sur le 
marché des changes que 
plus nos taux se rappro­
chent des taux améri­
cains, plus notre dollar 
doit être faible.

A ce propos, M. 
Thomson rappelle qu’il 
y a quelques mois à pei­
ne on disait que notre 
monnaie descendait tout 
droit aux enfers: “Le 
dollar à 70 cents ou à 65 
cents était au tour­
nant."

Notre dollar a glissé 
légèrement la semaine 
dernière face à la de­
vise américaine, à la 
suite de la baisse du 
taux d'escompte. Mais il 
se tient toujours dans la 
bande des 81 cents, bien 
au-dessus des niveaux 
de juin où il était tombé 
à moins de 77.

Plus tôt dans la jour­
née d’hier le patron du 
Conseil économique du 
Canada. David Slater, a 
pressé le gouvernement 
de réduire l’écart entre 
les taux d’intérêt et le 
taux d'inflation au Ca­
nada. L’inflation, me­
surée selon l’indice des 
prix à la consommation, 
est actuellement de 10,6 
pour cent par an.

TOROIMTÜ

(PC) -
Toronto

TORONTO 
La Bourse de 
en était hier à son sep­
tième jour de recul, l’in­
dice composé ayant en­
core cédé 10,55 points à 
1602,01.

Les valeurs à la bais­
se étaient plus nombreu­
ses que celles à la haus­
se, soit 178 contre 290, 
et 229 campaient sur 
leurs positions. Quelque 
5,27 millions d’actions 
ont été négociées. Onze 
secteurs étaient à la 
baisse et trois à la haus­
se. Les pétrolières ont 
dégringolé de 42,38 à 
2740,92 et les papetières 
de 31,35 à 1355,16. Les 
pipelines ont monté de 
25,42 à 1785,00 et l’im­
mobilier de 20,76 à 
2907,13.
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$27 26% 27 + Va Cop Fields 100 $8 8 8 Lob Ltd Bp 135 $13% 13V» 13'/a+ ’
$19% 19% 19% Corp Food 300 $48 46 46-2 Lochel A j f 1540 90 86 86 - <
$21% 21 21V4+ Va CFalconC 23770 $12% ’2 12 - % Lochiel B 2320 88 88 88 - 1
140 140 140 - 2 Corrida 0 5109 160 150 160 + 5 Lochiel 9 p 100 $63 4 6% 6%- '

2% 1 1 Va— Va TSE A vsvczciycOiOO LLMnrls 6100 S10 97/8 10 - ’
25 25 25 CosekaR 9955 355 340 340 -10 Lumonics 400 S157/2 15% 15%

$16 16 16 Coseka 7 p 500 480 480 480 -5 Lynx Can 0 1000 45 45 45

TSE A
Ruprtlnd o 39900 125 115 
St Fabien o 11000 12 12
Scarboro o 3900 
Sceptre 31244
Sceptre pr 
Scot York 
Scurry Rn 
Seagram 
Seaquest o 
SecoCem A 
Shawlnd

vsvbylzyr2c00 
--- 124 +7 

12
110 - 2 

'8+ %
10 101
$8% 8

1050 $17% 173/4 173/4- 
900 155 155 155 -10 
z45 $47% 4734 473/4 

9623 $73’ 4 72% 731 4+ % 
100 240 240 240 + 5 
150 
500

$6$83 4
Shell Can 29597 $22% 21% 22% +

Courvano 
Craigmt 
Crwn T rst 
Crown 834

5000 30 
500 240 
100 $24

30 
225 
24
13 Ve + %

-25

270 $243* 2* 4 243 '4+13* Crown 14’ a 2102 $22 2134 213'41— V4
14200 109 02 109 +34 CZelrba A f 845 $25’ a 25% 25%1— Ve

300 430 430 430 Cullaton 0 71717 230 221 230
200 410 4-: 410 + 10 Culaton 10 21300 300 284 300 + 11

4000 20 20 20 + 1 Cuviero 2000 27 27 27 — 4
z90 $63/4 6 6 Czar Res 6925 250 243 243 + 3
173 460 460 460

8050 Sll’/a IP* 117/e- % DRG Af 300 $6 6 6 + /0
400 $11 11 11 Daon Dev 32592 85 75 82 + 7
350 365 360 360 -15 Daon Af 1500 90 90 90

1700 490 480 480 -10 Daon 8% 0 2500 125 120 125
7585 $7Ve éA 'a 7'/%+ Va Détour 0 12500 40 38 40 + 1
800 $7 67/e 7 + Ve D Eidona 010500 56 58 — 6

2000 105 103 105 + 2 Delhi Paco 1000 38 37 37
Denison
Develcon

5127 $22’ 4 
1800 $6%

Dicknsn A f 6500 286 
Dicknsn B 15233 280 
Digtech 

TSE A 
Discovry 
Dofasco A 
Dfs 235 
Dofasco w? 2600 $5 
Doman I 1200 290 
DomeC 245345 465

z50 265

5400 188 
5719 $33 

750 S19

21% 21%
6% 6%+ Va 

280 285 - 5 
270 270 -10 
265 265 

vsvczclOO 
182 185 - 5 
37/a 33 
18% 19 

490 490 
285 285 
375 405

MDS B f 21000 
MICC A z70 
MS R Exp 6700 
Mcknz 1200
MclanHX 48400 
McInHYf 700 
Macmilan 17153 
Mcmiln200 1000 
Mcmiln206 800 
Macquesto 600 
Magna A f 1000 
MaistcWil 1000 
Maiartic 6150 
Manitou 0 7000 
Manville 0 1000 
Maritime f 439 
MartimAp 100 

TSE A
Mark Spnc 33000

F %
-10 
- 5 
-60

Mark Wrk f28100 165 165 
Ma scan 
Mass Fer

950 
1500
6500 29

$9% 9% 9%— %
$18=4 18% 183,4

$6'/e 5% 5%
$534 5% 5%+ Va 

$11 10% 11 
$10 10 10 + Ve
$21 20% 20%- '4
$19 19 19
S18Vb 18 18v8— Va
230 230 230 -10 

$8 8 8 -1 
360 360 360 - 5 
$5% 53/4 5%— "a 
26 26 26 +1 

225 225 225 
$23'4 23% 23V4+ % 
S5'/4 5’/4 5'4- % 

vsvzbalgOO 
$7% 7/a 7/a

Shelter Hy 
ShltrHwC 
SheperdP 
Sherritt 
Sigma 
Silvmq 0 
Silverton 0 
SSearsAf 10739 
S Sears B z24 
Sklar M 34120

190 170 170 -10 
35 35 35
$5% 5% 5%
$6% 6'/4 6V4— %

S12'/8 11' 4 11’/*— 3/a
28 25 28 +3

175 175 175 + 5 
$6’/a 5% 6Vb+ Ve 
$5% 5% 5%
$5% 480 5’/4+ Va

Ma s F A 
Mas F B 
Matchan 0 
Maynard 0 
McChip 
Mc Intyre 
Melcor

165
450 350 350 350

4758 223 221 221 - 4
370 365 365
380 380 380 +10

27/a 27 a-V a 
300 375 375 375 -20

z200 95 95 95
815 $28' 4 28 28 <

2200 $7 63-4 634-
■ 3/4

%

Slater Stl 100 $11% 11% 1 P/
Sony Corp 6500 $14% 14% 14%+ 
Southm 2570 $28 27/a 28

TSE A vsvbylu v2d00
SparAerof 4588 $16% 16 16%+
Spar w 11225 $5%
Spooner 6000 41 
S TrstCO p 2000 $22 
S Trstco w 1850 78 
States Ex 0 1000 111 
Stinbg 5' a z25 $5*
Stmbg 195 z25 $17
StelcoA 31484 $18^4 18% 18%— %
StelcoCp 4000 $18 4 18 18 - V*
StelCoDp 800 $233 4 23% 23’a- 4
Stelco E p 14850 $28 27 a 27%+ 4
StrndOGo 900 390 390 390 -10
Strhcona 0 2500 34 32 34 +2
itrathn A f z450 S3 53 53
Sud Cont 0 500 200 200 200 - 5

MONTREAL (PC) - 
Les cours se sont de 
nouveau tassés hier à la 
Bourse de Montréal 
pour la sixième fois de 
suite et l’indice com­
posé a terminé la séan­
ce en déficit de 1,49, à
277.20. Un total de 
652,656 actions ont chan­
gé de main au lieu de 
615,403 la veille.

Les pétrolières recu­
lent de 6,19 à 496,60, les 
industrielles de 1,87 à
293.21, les bancaires de 
1,03 à 301,70, les pape­
tières de 0,95 à 149,67 et 
les services publics de 
0,65 à 209,43.

En clôture, les pertes 
enterrent les gains par 
77 contre 35 et 56 titres 
sont stationnaires.
Abti Prce z33 S18Vb 18VS 18Vb— % 
Alcan Alu 20507 S26 25V2 25?e
AlgomaSt 200 S26' j 26'/j 26'/j+ V8 
Amcalnt 12084 slZ>-à W/* 1A4-

1 5% - • f Andres A 222 $16 16 16
40 40 - 1 Arg prC 125 460 460 460 -5
22% 22%+ Va fAstral Bl 100 490 490 490
78 78 BPCanad 1610 $26 25% 25%— ’

111 111 + 1 Bq ue Cont 1412 $8% 8% 0%- ’
, 5*% 543 a BqueMtl 5519 $21% 203/a 203/4-

17 17 BM02 85 550 $2/ a 2T a 27%+

Bk Mtl w 2800 335 335 335 DmeCdaw61455 49 40 45 Mentor 2300 $5% 5% 5% Sulptro B f 19650 $6 '7 5% 6 - %
Bank NS 20587 $26 25Ja 25%— Ve DomeResp 4050 $54% 54% 54'*- '% Mercantil 1336 $13 12% 12%— Ve Sulivan 782 225 220 225 + 5
Basic Reso 400 195 195 195 - 5 D Citrus 8600 $73-4 /J* 73* Meriand E 3200 $6% 6% 6% Sunburst 0 4000 19 19 19
Bay Mills 200 $7 7 7 Dom Store 600 $17 17 17 - Va Merlandp 600 $18% 18% 18’* Sydney 0 1000 230 220 220 - 10
Bell Canad 79748 $19 4 19 19 - % D Textie 482 $103/4 103* 103/4- Ve Mesto 1 3000 115 115 115 Systmhs A 25780 236 213 218 - 14
Bell2.28 Z400 Domtar 1654 $1 T/a 17% 17%— % Met Str 67p z50 S13V» 13V» 13 Va
Bell 1 80 200 $16’ 2 16% 16% Domtar pr ZlO $7% 7% 7% Minrl Res 8520 120 116 116 Teck Cor A 720 $/ '7 T/a 7Va— '/a
Bell 2 05 6510 $19% 19% 19% Dorset 0 Z100 39 39 39 Minorco p 100 $43 43 43 - Va Teck B f 6981 $8 Ta T a- 3*
Bell 2 70 30005 $24’ 9 233* 24%+ % Dr Mc C A 235 S6V4 6V» 6V»— 3* Mitel Corp 61433 S213* 21% 21 Va- ’/a Tectonic 2100 215 200 215
BiqhartOG 5320 $14% 143 a 143%— % Drm Pete O44600 41 38 41 + 3 Mol son A f 2853 $29^ 4 29% 293*+ a TSE A vsvbylwyd2e00 

a 15% 15 Va— V*Bl Hawk 0 1000 19 19 19 + 1 Du Pont A 200 $15% 15'* 15 Va+ Va Moneco A f 9950 Sll % 11% 11 Va- 3* TelMet B f 500 $15’
Black Phot 500 $7% 7% r/7 Dylex Ltd 400 $18 18 18 Moore 3872 $40» 4 40% 40% Temagmi 13500 59 58 59
Blake Reso 1050 37 37 37 Dylex Af 860 $173* IPa 173/4- % Mt Jamie 0 9000 45 41 41 - 5 Tex Can 8930 $31% 30% 30%— Va
Bluesky 2600 315 300 300 - 5 Dynamar 11300 253 238 238 - 17 AASL p - 1000 $7 7 7 - Va Thd CGIp z 50 $18’ a 18% 18%
Bombdr A 100 $12% 12V» 12%+ Va Dynex 4000 90 85 85 + 5 TSE A vsvryrihOO Thom N A 22100 $24 23% 23%- Ve
Bonza O 1000 425 415 425 EstMIrtic 3020 $6% 6% 6% Murphy 1050 $27 27 27 - Ve Tintina 0 4000 80 80 80
Bow Valy 37700 $16% 15% 15%— % Eaton Bay 175 410 410 410 NBU Mine 6500 75 75 75 - 5 Tombill A Z100 100 100 100
BowVly7 100 $65 65 65 - 2 Eaton A 1900 $8 8 8 NSR Res 0 1500 29 29 29 - 1 Tombii B f 1650 105 101 101 + 1
Bow Vly R 28600 390 370 390 +25 Echo B 300 4100 $17 16% 17 + % Nat Bk Can 3949 $5% 5% 5%— Ve Tor Dm Bk 23703 $30’ 4 29% 30
Bralor Res 2250 $6 53* 5*4 TSE A vsvlaOO Nat Bkcv 100 $23 23 23 - ' 4 TDBk 1 835 1245 $16% 153/4 16 -4 + '/a
Bramalea 500 $5 490 5 Echo 1986w 2700 400 390 390 Nat Bk 15 1050 $273a 27% 27%+ Ve TDBK 2 375 4300 $20 193* 20
Brscade p 49048 $29% 29 29%+ Va Echo 1987 w 700 330 330 330 + 5 N HeesEnt 250 $14% 14% 14% + % TD Bk C 1000 $203 4 20% 20%- Ve
Brascan A 2865 $1534 15% 15%— Va Echo 1988w 200 320 320 320 + 20 Nat Trust 3090 $19 18% 18 Va Tor Sun 780 ST a T/a 7% + Va

3950 S23>/i 23VS 23>/«- Ve Echo)989w 600 320 310 310 - 20 Nearctico 48000 124 110 124 + 2Brscn 1981 
TSE A 

Brenda M 
Bright A 
Brinco 
Brrnco p 
BCFP 
BCRIC 
BC Phone 
BCPh 4 a p 
BCPh 43 4p 
BCPh 4 84

BCPh 6 80 
BCP 7.04 p 225 $14'/e 14 14'%
BCP10 16p 100 $21% 21% 21% 
Br oui Reef 11700 109 105 105 
Brunswk 1700 $9'4 9 9V*

600 $6 5% 6

vsvczcu vOdOO Econ Inv z44 $20 4 20'/a 20% N B Tel 1350 $18 * 18' /a 18' /a
1800 $8 73* 7%— '/8 Ego Reso '000 45 45 45 N Ke*or 0 6000 34 31 34 —

700 $14% 14Va 14% Elcthom X 950 $5% 5% 5%- Va N Prov id 0 2000 25 24 25 +
1000 330 330 330 Elcthm Y f 3700 $5% 5% 5%+ Ve NQRaglno 6000 182 180 180 —
2300 485 480 480 - 5 Emco 100 $10% 10% 10%+ % N York Oil 1500 165 165 165 —
1809 $7% 7% 7%— Va Epite*' 1280 112 110 111 - 1 Nfld LP A 250 $20 20 20 —

329X 300 280 300 + 18 Extndcr f 2032 $9 8% 8%— Ve Nfld Tel 1949 $9' '7 9% 9' a+
3792 $15 14% 14%— % Ex* 4 f 5742 $9% 9Vb 9’/a+ % NfldT 1350 1900 $22 22 22

> z 50 S373 a 373/4 373* FCA mti 1500 $8*- 8% 8% Noble M 0 2200 55 55 55
i z50 $353* 353* 353/4 Flbrg Nik 1499 $46 44 Va 44%— 2 Noma A f 250 410 410 410

z75 $93* 93* 93/4 FathmOcn 10500 292 280 280 - 14 NomaB 300 410 410 410
> Z100 $44 433* 433* FedIndA 100 $9 9 9 Nor Acme 0 3000 126 125 126 —

260 $14 14 14 + Va Firan 1000 100 100 100 - 10 Noranda 26013 $15 143,'4 15 +

Torstar B f 2402 $11' 
Torstar 268 600 $233/ 
Torstar w 
Total Pet 
Total PAp 
Traders A f 
TraderBp 
T rade 7/a p

2400
3919
1200
552
100
230

10% 11V* 4 
23% 23% 4 

200 200 200 
$11 10% 10%- 
$25V0 25 25Vb 
$9’* 9V4 9 /4 

$143/4 1 43/4 1*3*4 
$26 4 26’4 26%

3/4

■ Ve
%

Va

F Calgary o 4122 125 115 115 -14

BuddCan

CAE 13300
CCLlnd 500
CIL 550
Cabieshar 2400
CadFrv 11380
Cad Frv A 4500
Calvert o 1000

TSE A
Camch.b 500 465 465 465 
Camel O G 800 300 300 300 
Camflo 1870 S9 a 9V* 9'/4— Va
Camp RL 527X $18% 18% 18% - e
Camp Res 18100 $6’* 6 6 — %
Camrecoo 3000 195 195 195 - 2 
CanCem 31650 $10 9% 10
C Cem 6% 462 $10 9% 9%

$8% 8% 8%— % 
$53/4 53/4 53/4- Va 

$19Ve 197e 197a- Va 
455 445 445 - 5 

$6% 6% 6%+ /b 
$6 p 678 67b— Vb 
32 32 32

vsvczcwydOeOO 
-47

F Calgryp 
FCtyTrB 
FCtyTrC 
FCtyTrD 
Foodex p 
Ford Coda 
Fraser 

TSE A 
Fruehauf 
Galveston 
Gandalf 
GazMetr 
Gaz 5 40p 
Gaz 15p 
GDistrbA 
GMC

100
100
450

2008

$674
$53/4
$5%
$7%

6V*+ Va
53/4
5%
7%+ v8 

-15

3195 $89 
8046 $32 

100 1

CCem2p 
CDC f 
CDCprB 
CDC 1980 
Can Malt

18600
2820

328
10125

600

$123/4 17/a 17%+
$6 53/4 5%-

$9CP/4 90% 90% 
$12% 12% 17/a 
$36% 36% 36%

C Nor West20440 $37% 35V* 35%-7/a 
CanPEnt 16975 $16 15% 15%
CPackrs 300 $28% 28% 28%- Ve 
CS Pete f 1000 425 410 410 -15 
Can Trust 2165 $27/a 22% 27/a 
C Trust 7/4 1500 $17/4 17/4 17/4- Va 
CTung 200 $16% 16% 16% 
Canadex 0 1000 160 160 160

1000 145 145 145
525 $31 Va 31% 31%
500 $11% 11’/e 11 Va

vsvbyllbOO
100 $1074 10’/4 l0'/4 

1200 160 160 160 -5
9780 $173/4 17/a 17%

200 $53/4 53/4 53/4 
100 $75 75 75 +3

1100 $27% 27% 27%— /a 
100 $13 13 13 + Va

2741 $58% 573/4 58Va 
Genstar L 14940 $17% 17/4 17/a- Va 
Gnstar 2 35 1700 $20 19% 20 + Va
Geocnxleo 10900 160
Gerinlstp 100 $5%
Giant Yk z2 $11
Gibraltar 3700 $9’/4
Goidaie A f 6600 $5'/0
Goldlund 0 12100 96
Grafton A f 1000 $123/4 1 23/4 173/4 + Va
Grandma 22500 305 295 295 -15
Granduc 600 125 125 125
GL Forest 300 $67/a 67/a 67/a- 1 
GNFin 600 $5% 5 5 - V;
Gt Pacific 575 $16’/a 16 16%-*
Gt W Life 10S185 185 185
GW Steel A 300 195 195 195 + 5
Greyhnd 100 $24'/4 24'U 24'/»+ '/, 

TSE A vsvzyrlcOO

Ve
87/a 88 /4-P/4 
31% 31 %- Ve 

$24% 24% 24%
vsviycliOO

900 $14 13% 13%- 4
2075 !
350 ■

23 23

Nor9%
Norcen 
NorcenB 

TSE A 
NC Oils 
Nor Tel 
Northgat 
Nthlnd O 0 3500 
Northstaro 4200 
Nthstar 10 1000 330 310 310 - 20 
Nthmbero 8300 48 46 46 -1
Nva AltA f 62991 $7/4 7 T'a+ %

$57/a 52'/4 52%- % 
420 420 420

23 + 1 
81

Tr Can P es45400 186 172 172 
TrC R p 600 $17/8 11% 17/8+ Va
Trns Mt 5015 $7 a 7% 7/a+ Ve
TrAlt A 20166 $18’ 4 18 18 - %

TSE A vsvbylcyn2f00
TrAlta 7 zl 10 $59'/* 56 59/4
TrAlta 7/a 700 $65% 65% 65%+
TrAlta 10 Zl5 $80 80 80
TrAlta 2 36 9185 $20% 20% 20% + 
TrAlta 1 40 2533 $18 4 17% 18V.- 
TrAlta 12 1000 $26% 26% 2£3* +
TrAlt 14 25 47200 $28’/a 27% 28 + 
TrCan PL 15192 $20% 20Va 20%+ 
TrP 2 80 p z50 $27% 22% 27%

Va

158 160 +2 
5% 5%

11 11
?% 9%
5 5+5

92 96 +1

Nova J p 
Nova K p 
Nova 15 p 
Nova 12 p 
NowscoW 
NuWst A 
N.>A/st C f 
Nu-Wst p 
NipWst 8 p 
Numac 
OPI
Oakwood 
Oakwod pr 
Obrien o 
Ocelot B f 
Omega 

pina 
TSE A 

Onyx Pet 0 8067 
OshawaAf 1686

1300 $29n4 29% 293/4
2150

63350
28720

4385
51028

2295
2800
1500

14900
800

1000
100

1000
7200
9690

$193/4 19% 19%— Ve 
$29% 29 29% — Va
$27»/4 27/a 27/a- % 
$13% îy/a 13Va— Ve 
158 152 1 52 - 3 
120 120 120 -10 
$63/4 63/4 6>/4- Va
$6 5% 5%— Ve

$16 15% 16
275 260 260 -40 
$15 15 15
$19% 19% 19%— '/a 
105 105 105 
$15 143/4 14%— %
$21'/e 20% 203/4 Va 
193 188 190-3 

vsvbylczc200 
$9% 93/4 93/4 

$17/a 17/e 17/a+ Va

150 $47/a 47/a 47/a 
Z75 $49 49 49
400 $50 49% 49% — %

22300 $54% 54% 54%+ Ve 
2862 140 133 140 +5

44100 $6 53/4 6
TrinityRes 3300 $11 10% 10%- Ve
Trizec Crp 3496 SI9L. 19% 19%- Va 
Turbot 23949 107 102 102 - 4
Turbo sp 625 100 100 100 - 2 
Turbo 10% 1500 $6% 6V4 6Va- Va

1125 7 7 7 -2
9200 148 146 147

200 295 295 295 + 20
200 $53/4 5% 53/4
100 $5 Va S’/a 5%— Va

vsvbylzba2g00 
2702 $ 10% lO’/a 10%+ Va 
4056 $8% 8% 8% - Ve
ZlO $24'/* 24Va 24Va 
Z10 $22 22 22

TrP 4 50 p 
TrP 1st D 
TrP 1st E 
TrP 1st F 
Trpacfico 
Tnmac

Turbo wf 
Ulster P o 
Unican S 
Umcorp Af 
Unicorp B 

TSE A 
Un Carbid 
Union Gas 
UGas 5% 
UGasôpr
U Gas 1438 10800 $223/» 22 27Vb - %

1 355 355 355 + 5 
1 $14% 14% 14%

PCL Indus t 1300 160 160 160 
PacCrjpero 2800 90 89 89

CCManXf 500 $9% 9V* 9V«— V» GoarTrp 1700 $173* 17/a 173/4 + Va Pac NthA f 810 $173* 173/4 173/4
C Curtis 1000 100 100 100 Gulf Can 94665 115% 15'/e 15%- Va Pac Nth 63/a z75 $17/4 17/4 17/4
CG Invest 200 119 10/a 19 Gulfstrm 0 12300 IX 125 IX - 3 Page Pet z52 $7% 7% 7%
CIBkCom 37539 $2P/4 21% 21% Pgurm A f 2500 340 335 340

TSE A vsvczccynOfOO HCl Af 12200 53 50 52 - 2 Paioma P 202 410 410 410 -10
CIBC250 p 27251 $23»/a 23% 233*+ Va HClHtdgB 5681 52 48 48 - 4 P amour 4610 $7% 7 7 - V»
ClBC2 05p 3600 $19î/a 19% 19% Haley 7250 $5 5 5 - Ve Pan Cntrl 0 3000 27 27 27 - 1
CI BC 35625 22000 $28 27% 28 + % Hardee 3000 76 76 76 - 4 PanCan P 271 $86% V, . 86%
CIBCw 13500 425 410 420 +10 Hrding A f 200 105 105 105 + 5 P ange 1500 ?8 28 28 - 2
C1 BC w 2 87280 279 270 279 +11 Hard Crp C z50 120 120 120 Patino NV IX $19 19 19

UCanso 
Un Corp 
UnCorp63 
UnFnMgt 
UKeno 
U Siscoe

1000 :
z45 ' 
400 1 
725 

1200 1 
550 ■

C Lncort 0 1000 17/a 17/a l7/a+ Va Hawker 
C Manoir 1100 305 305 305 Hayes D
C Marconi 1500 $39V* 39 39'/»- Va Highf.eldA
CNat R 17200 200 190 195 - 1 Highwod 0
C Ocdental 56327 $16% 16Va 16% Hollinger
CP Ltd 53685 $29% 2T/a 29% HowdnDH

15675 $12% 12Va 17%- Va 
615 $03/4 9/7 83/.+ Va

Paulin A 
PeBenQ

800 400 385 385 +10 
2000 165 160 165 + 1

I $12 12 12 +2%
. 450 450 450
1 $13 V» 12% 13 
l 440 435 440

UnWstrno 3000 60 59 59
UnversIFo 500 200 200 200 -10
Verstl A f 10550 $7 7 7
Verstl Cl B .104? $6% 6% 6%
Verstl Corp 1000 $ lO'/a 10'/a 10'/a+ Ve 
Vestgron 400 $153/» 15% 15%
VG Trstco 1100 $53/4 5% 5% %
Vilcentref 400 330 325 325 -15
Vulcan Ind 16650 $7/a 6% 6%— Va 
Wafrbord f 500 275 275 275 
Wajax A 200 $9 9 9 ,

1500 $22% 22% 22%+ Vb 
3000 340 335 340 

10350 $25% 25% 25% - % 
6562 $5% 5% 5 a 

BqNat 2 94 1800 $23 23 23 - e
Bq Nat B 1760 $27% 27 1 27%+ 3

7194 $21% 21 % 21%— %
765 $26% 26% 26%- ' a
200 130 130 130

27453 $19’'e 19 19Ve- '/e
1250 $19% 19% 19' a+ Ve
8500 $24% 23% 24’/e+ %

300 $12Va 12 12’/4— Va

z25 $11 11 11 + Va
1800 $16% 16 16 - vB
300 $53-4 53/4 P/4- Va 

1874 $29% 29 29V a + Va 
100 $15% 15% 15%— % 

6200 $8% 8% 8%- % 
750 $19% 19% 19%— V8 

1200 $6% 6% 6V8- % 
1000 $12% 12% 12%
4830 $213/4 21% 21%— % 
750 $23% 23% 23%+ Ve 
120 $193/4 1 93 4 1 73 4 
200 $28 28 28 + Ve

5500 275 270 275 +6
5850 $29' a 29’ 4 29% - Ve 

100 $43»4 433/4 433.4- ’.1 
5000 $28% 28% 28%+ Va 
400 $10 10 10

1410 $9% 9 9
1400 $18 17% 18 + Ve
1500 315 310 315

150 $10% 10% 10%- Va 
3200 $93/4 9% 9%- 
1653 $44 433* 44 -
1000 $5% 5% 5%
350 $15% 15% 15%- 
z35 $15% 15% 15%-7% 
100 225 225 225

DaonDvIp z 150 88 88 88 -12
Dofasco A 1550 $32% 32% 32% 
DomcoLte 200 350 350 350 
DomeCda 22550 465 385 400 - 65 
DomeC wt 2360 45 45 45 —7

Z42 $54% 54% 54V4 
500 $17 17 17 - Va
z50 $10% 10% 10%— Va 
z47 $6’/b 6'/e 6V8 — IVb 
z83 $15’/e 15'/s 15%+ Ve 

15% 16 
6% 6%— Ve 

2900 $8% 8% 8’/4- Va 
250 $10 10 10 + %

2200 $53/» 5% 5%
400 $273/4 273/4 773/4- Va 
ZlO $58% 58% 58% — 1 % 
964 $12% 12% 12%— % 
Z50 $193/4 1 93/4 1 93/4+ Va

6000 300 795 295 -15 
400 $67% 67% 62% — % 

52560 $ 15% 15% 15% U 
825 $18 173/4 17%— Va

IX $193/2 19% 193/a- % 
500 $20% 20% 207/a- Ve 
310 $14 14 14 -1
ZlO $17% 17% 17%— Ve 

3400 $7 6% 7 + Ve
z50 $31% 31'/a 31'/a— % 

1600 $47 45’4. 46% — ’/a
1100 $48% 48 48

18921 $78'/a 27% 27% - % 
8575 Sll'/a 11 11 Ve- Ve
800 $ lO’/a 10% 10%
800 $20% 20% 20%+ % 
800 $13% 13*4 1P/4 
825 $29 28% 28% - %

21550 $83/4 83/4 P/4 
;25 $5 5 5 - %

Mm Lg Le 1200 $10 9% 10 - Ve
M ' B58p 100 $15% 15% 15Va+1 

z83 $70% 20% 20% -1% 
100 $ 39 .39 39 - Va

1000 225 221 221 -4 
200 375 375 375 +25 
400 $6% 6% 6%— Va 
300 $10% 18% 18% 4 Ve

BMO$2 50 
BMOWts 
Bank NS 
BqueNa?

Bq Royale 
BqRy 2 75 
Baxter Te 
Bell Can 
Bell 2 05 
Bell 2 70 
Bomb A 
fBomb B 
Bow Val 
Bralorne 
Brascade 
Brascan A 
CAE Ind 
CIL
Cad Fw a 
CDC 76p 
C lmp Bk 
CIBa250 
Cl Bq 2 05 
CI BQ 3 562 
CIBQWC 
CPLtee 
fC Tire A 
C Util prL 
CanronA 
Cari Ok 
Cari Ok a 
Cassidys 
Chrysler 
Cim C Laf 
Cominco 
Comterm 
C Bath A 
C Bath B 
Consoltex

Dom Rs A 
Dom Store 
Domtex 
DrMcCA 
DuPont A 
EntrepCP 6037 $16 
Est Malar 2100 $63* 
FCA Inter 
Fulcrmôp 
GazMetr 
Gaz 15 
Gen Motrs 
Genstar 
Genstar c 
Grma Lee 
Gr Lk For 
Gulf Can 
Hir Walkr 
H Wlkr D 
H Wlkr E 
H Bay MS 
H Bay Co 
Husky Oil 
Husky 13 
Imasco ltd 
Imasco pB 
Imp Oil A 
Inco Ltd 
flvaco A 
Ivaco 2 50 
Kiena 
Labatt A 
Loblaw 
Logistor

228 $77 
200 $8

100 180 Pegavjs 2350 $6'/e 6 6 + Ve Walker R 39095 $18’ 'h 173/4 18 - Va

155 155 - 5 Pfimbma 2250 $9% 7% 9/7 Walker 9 900 $24 a 24% 24%- %
27 27 PennWsto 5000 99 98 99 Walker 7/a 2745 $19% 19% 19% + Ve

% PerWst A f 51500 53 50 50 vsvbylryr2h00

McM Bldl 
C Marconi 
Mass Fer 
Mas F 2 5 
Mer land 
AAerlanda 
Mitel Corp 7550 $21% 21 % 21% - Va 
f Mol son A / 8 $78*% 28% 28% %
Mol son B /8 $78% 78% 78%-f 1%
Mtl Trust /750 75
Moore 100 $40'/. 40% 40%+ %
NfIrJL 514 z 100 380 380 380 -10
Nfldl. 714 1800 $6% 6'/* 6'/»+ Va
NfldL 9p 4000 $7/a 7/a 7/a+ Va

1300 215 215 215 +10 
125 S15V4 15'/4 15'/4- Va 
700 $31 303/4 303/4- ’ 4

Tor Dm Bk 9490 $30% 29% X'/8+ ' b 
TrDm2.37 800 $20 20 20 - %

1300 $11 103/4 1 03/4- %
14500 S2034 20% 20%+ % 

200 S53/4 P/4 53/4- 4
5651 95 95 95
2200 $8% 8% 8%— e 
300 $22 22 22 +F00
1000 $17% 17/a 17/3+ % 
300 SlO’/a 10% 10%+P/4 

2400 2X 200 2X -25 
991 $13% 13% 13%

1800 $13Ve 133/b 13’ e 
Total sales: 442,656 

Trust Units
C Prm Un z50 $73/4 7% 73/4+ Va 
Total sales , 50

JuniorMinesOils

Systemhse 
fTel Mt B 
Texaco

Total Pete 
TrCan PI 
Trimac 
‘Unigs B 
Union Gas 
Ugasl4.38 
Velcro Ind 
Wabasso 
WebbKnp 
West Trn 
Wdwrd St

Aiguebelle 900 465 450 450 -20
Aigue Wts 1100 38 35 35 -3
AmericM 5500 43 42 42 -5
Bachelor 500 475 475 475 -5
Bateman 12000 m'7 11 11 — '/a
Brosnan 4000 27 27 27
Cadillc Ex 10900 255 235 243 -12
Cons 1 Rs 145700 65 59 64 +4
DynaMn 6000 23 23 23 -1
ESulM 500 210 210 210
ExploQue 2000 39 39 39 -1
J town zlOO 27 27 27 -8
Muscocho 6700 85 82 82 -3
NA RareM 3000 11 11 11
Prov Exp ZlOO 65 65 65 -10
Queenstn 3350 140 135 135 -5
Sullvn Min 2100 228 225 225 -10
Talisman 5500 27 25 27 -2

Dividendes

.Maclean Hunter. X. 8 5 
cents ou un div.-action; Y, 
9.75 cents ou un div.-ac­
tion, payable 29 oct., inscr 
8 oct.

Maple Leal Gardens, 25 
cents. 15 oct., inscr. 8 oct

BENEFICES
METS

Inverness Petroleum
exercice clos 30 juin: 1982, 
S25.197; 1981, perte S41.854 

Provigo 28 semaines 
closes 14 août: 1982. Stl.36 
millions ou 54 cents; 1981. 
Sll.55 millions ou 58 cents 

Riley's Datashare Inter­
national exercice clos 3! 
mai: 1982. S258.600 ou 20 
cents; 1981. S193.700 ou 15 
cents.

Sulpetro neuf mois clos 
31 juill : 1982. perte $5.12 
millions ou S3.55; 1981. per­
te $9.5 millions ou 89 cents

MONTREAL (PC) - Le 
dollar américain a clôturé 
jeudi en hausse de 1-4 et 
cotait SI.2361 contre la de­
vise canadienne La livre 
sterling a gagné 7-25 a 
S2 0958

Le dollar canadien a per­
du 4-25 a S0 8090 et la livre 
a cédé 3-25 à SI 6955

MONTREAL (PC)
Les arrivages au marché 
aux bestiaux de Montréal 
cette semaine compre­
naient 975 bovins. 1.450 
veaux. 57 moutons et 16 
porcs.

Les prix s'établissaient 
ainsi

Bouvillons commercial 
$52 25-61

Génisses: commercial 
$48-60

Vaches Dl, D2 $50 50 
54.25, max $55; 1)3 $43
50.25; 1)5: *35-42.75

Taureaux $50-60 75
Bouvillons d'embouche 

moyens et communs, de 
plus de 600 Ib $53-65 25

Génisses d'embouche 
moyennes et communes, de 
plus de 500 lb: S44-60

Veaux: de choix S115- 
125. max. S128; bons: $100- 
115; moyens: $75-98; com­
muns: S40-75.

Veaux de remplace­
ment: bons: S80-108. max. 
SI 12: moyens et communs: 
$55-79.

Agneaux communs, de 
plus de 50 lb: $55-67.

Moutons: $14-25.
Prix moyen du porc on­

tarien. lundi. S93.57; mar­
di: $91.79; mercredi: 
S92.88.

Prix de base du porc 
québécois: lundi et mardi: 
S90; mercredi et jeudi: S91.

METAUX

LONDRES (PC) - Voici 
les cours de l'once d'or à la 
fermeture des principaux 
marchés mondiaux, jeudi, 
en dollars US avec, entre 
parenthèses, les cours de 
mercredi :

Lo-ndres: $396.25
1 $401.00)

Paris: $394.35 ($410.05)
Francfort: $396.99 

( S412.991
Zurich: $397.00 ($403.00)
Hong Kong $395.49 

1 $412.31 ).

TORONTO (PC) - Han­
dy and Harman cotait l'ar- 
gent-métal. jeudi. $10.032 
l'once et $322 53 le kilo, 
contre $10.022 et $332 21. 
respectivement, le jour 
précédent

DEVISES
ÉTRANGÈRES

MONTREAL (PC) - 
Voici les taux des devises 
étrangères tels que fournis 
par la Banque de Montréal 
Les cotes sont en monnaie 
canadienne Ces taux sont 
qualifiés de minimaux, par­
ce qu'ils fluctuent durant la 
journée et qu ils varient 
d'une banque à I autre 
Afrique du Sud (randi 1.0700 
Allemagne de l'Ouest 
1 mark ) 4870
Arabie Saoudite (rial) 3600 
Australie ( dollar 1 1 1750
Autriche ( schilling 1 0715
Bahamas (dollarI 1 2450 
Bahrain (dinar) 3.2770 
Barbade (La) (dollar 1 6300 
Belgique (franc cnc) 025200 
Bermudes (dollar) 1 2450 
Brésil (cruzeiro) 006522 
Bulgarie ( lev ) 1 2850
Caraibes (dollar) 4630 
Chine (renminbi) 6450 
Colombie ipeso) 0194 
Danemark (couronne 1 14?5 
E.A.E (dirham) 3252 
Espagne (peseta) 01090 
Etats-Unis (dollar) 1 2363 
Fiji ( dollar 1 1 2950
Finlande (mark) 2565 
France (franc) 1730
Grèce (drachme) 0175 
Guyane (dollar) 4160 
Hong Kong (dollar) 1970 
Hongrie Iforint) 0362
Inde (roupie) 1420
Indonésie (rupiah) 001910 
Irak (dinar) 4 1835
Irlande (livrel 1 6800
Israel (shekel) 0541
Italie) lire 1 000865
Jamaïque 1 dollar 1 7000
•lapon (yenl (104620
Koweit (dinar) 4 2540
Liban (livre) 2460
Malaysie iringget) 5200 
Mexique (peso) 0130
Norvège (couronne) 1785 
Nlle-Zélande (dollar) 8890 
Pakistan (roupie) ,1150
Pays-Bas (florin) 4450
Pologne (zloty) .0155
Portugal (escudo) .0140
Roumanie (leu) 2760
Royaume Uni (livrel 2 0955 
Singapour (dollar) 5645 
Suède (couronne) 1975 
Suisse (franc) 5^95
Tanzanie (schilling) 1375 
Tchécoslovaquie (couron-
ne) 2000
I finite Tobago (dollar)

5200
t'HSS (rouble) i «8fi«
Venezuela (bolivar) 2980
Yougoslavie (dinar) 0251
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LE PLUS VASTE CHOIX 
À PRIX RÉDUIT DANS LA RÉGION

1 BERÇANTE SUR BILLES
I SPECIAL ELEPHANTESQUE

CHOIX DE 20 MODELES
A partir de

s7900

2. FAUTEUIL BERÇANT 
INCLINABLE
SPECIAL ELEPHANTESQUE
CHOIX DE 15 MODELES

s23900
| 3 CHAISE TRANSFORMABLE

EN LIT
Recouvrement tissu.
SPECIAL ELEPHANTESQUE

s5900
4. TELECOULEUR 20 POUCES 
MAGNAVOX«479°°

Autres modèles dans les inanities 
Hitachi et Electroliame.

5. BUREAU TRIPLE. MIROIR. 
ETAGERE. COMMODE 5 TIROIRS. 
TETE DE LIT 54 /60"
Prix régulier $839.00

SPECIAL ELEPHANTESQUE

75 MODELES SCflflOO
A PARTIR ll'IH
DE s300. à s4000. W W W

6. DINETTE 5 MORCEAUX.
fini érable
SPECIAL ELEPHANTESQUE

s26900
80 MODELES DE S139"" à S1400“°

7 n?M«I.Ln SPECIAL ELEPHANTESQUE S/l/IflOO !
CAUSEUSE 80 MODELES DE s199°° A s1800°° U.UM

Super vente APPAREILS ÉLECTROMÉNAGERS
EN PLUS, RECEVEZ 
DIRECTEMENT DU 
MANUFACTURIER.N L CTR

SECHEUSE AUTOMATIQUE ENCORE
• Trois cycles, compris un système de 
séchage automagique
• Choix de trois intensités de chaleur
• Avertisseur de fin de cycle
• Grille de séchage

LAVEUSE AUTOMATIQUE 
ENCORE
• 6 cycles de lavage et 
un cycle de rinçage 
supplémentaire
• 3 combinaisons de 
lavage ^ essorage
• 5 combinaisons de 
température 
lavage ‘rinçage
• Distributeur de produit 
assouplissant

SPECIAL ELEPHANTESQUE

lOO
La paire. Couleur amande.

CUISINIERE 30 POUCES
De luxe
SPECIAL S
ELEPHANTESQUE 639

REFRIGERATEUR 15 PI. CU.
SPECIAL ç
ELEPHANTESQUE *769

FOUR A MICRO­
ONDES

$449°°
SPECIAL
ELEPHANTESQUE

A partir de

LAVE-VAISSELLE

VENEZ VOIR NOS SPECIAUX 
ELEPHANTESQUES SUR 

LAVE-VAISSELLE MOBILES 
OU ENCASTRES.

ACHETEZ 
MAINTENANT o 

let ÉCONOMISEZ!

• Panneau de commande â Micro-Touches « Affi­
chage numérique â semi-conducteurs • Horloge • 
Minuterie de 9y minutes, 99 secondes • Dix 
veaux de puissance ♦ Sonde de température M 
cro-T n«?rmomètre» • Signai de fin de cycle • 
Te morn de courant • Touche de mise en marche • 
Cu ssort minutée ♦ Cuisson par temoerah.-e • 
Rôtissage automatique • Décongélation • Mmule- 
rie o attente • Touche defacement arrêt • Affi­
chage deTiMfccaieur de programme • Éclairage in­
térieur • Porte en veite noir • Livre de recettes et 
(iutde facile à comprendre * Cavite du four d une 
capac1* de pi* __________________

SPECIAL
ELEPHANTESQUE *619

REDUCTIONS EXCEPTIONNELLES 
DflPRftREILS ELECTROMENASERS

■'««« ,
ÏOO

Du 27 septembre 
au 23 octobre 1982

APPAREIL MODELE RÉDUCTION

Réfrigérateurs Congélateur à côté du 
réfrigérateur, dégivrage 
automatique 75 $
Congélateur au-dessus 
du réfrigérateur, 
dégivrage automatique 40 $
Dégivrage manuel 25 $

Cuisinières Double tour encastrable
100 Set tours avec four à micro-ondes

encastrables Modèles autonettoyants 35 $
Modèles à nettoyage 
manuel 25 $
Éléments de surface 20 $

Fours è Modèles électroniques
100 $micro-ondes au-dessus de la cuisinière

Tous les autres modèles 30 $
Lave-vaisselle Tous les modèles 30 $
Laveuses Tous les modèles 30 $
Sécheuses Tous les modèles 20 $

'TOUJOURS UN BON INVESTISSEMENT CHEZ'
GILLES

563-4743
MEUBLES

231. King ouest. Sherbrooke

LE GRAND MAGASIN DE MEUBLES 
DE LA RUE KING OUEST.

QUI REPOND A VOS GOUTS 
ET A VOTRE BUDGET.

MISE DE COTE
Livraison, déballage et installation 

chez vous GRATUITEMENT.

STATIONNEMENT 
GRATUIT (et)

Coin PmI et King ou«st
Membre de la Corporation des 

marchands de meubles du Québec.

DISPONIBILITE DE CREDIT

XAA6XVSIN

eoisvon

Æve AV/V<3 cx-ses-r

APPARtlLSI l fcCTROMENACiERS

LAVE-VAISSELLE
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Le différend des 
chutes Churchill
Terre-Neuve n'a 
rien bouleversé

(Me Leonard Martin)
OTTAWA i PC i — En adoptant le Upper 

Churchill Water Rights Reversion Act, Terre- 
Neuve n'a fait qu'abroger des lois antérieures 
et n'a pas outrepassé ses pouvoirs

C'est ce qu'a affirmé hier, devant la Cour 
suprême du Canada, le procureur de la pro­
vince de Terre-Neuve, Me Leonard Martin.

11 répliquait aux arguments des procureurs 
d'Hydro-Québec. du gouvernement du Québec 
et du gouvernement fédéral qui demandent à 
la Cour de déclarer la loi inconstitutionnelle.

Cette loi, adoptée en 1980 par la législature 
de Terre-Neuve, exproprie sans compensation 
la Churchill Falls Labrador Corporation qui 
exploite la centrale hydro-électrique des chu­
tes Churchill au Labrador et révoque les baux 
accordés à cette société pour l'exploitation du 
potentiel énergétique du fleuve Churchill.

C'est surtout sur cette question de révoca­
tion des baux que Me Martin a concentré son 
intervention. Les avocats d'Hydro-Québec 
avaient soutenu la veille qu'en révoquant ces 
baux. Terre-Neuve visait en réalité à mettre 
fin à un contrat à long terme par lequel le 
Québec achète la presque totalité de l’énergie 
produite aux chutes Churchill.

Selon Me Martin, Terre-Neuve n’était pas 
partie au contrat de vente d'énergie entre la 
compagnie et le Québec et n'a aucun droit ou 
obligation à cause de ce contrat.

La province n'a pas le droit de légiférer 
afin de mettre fin à ce contrat, a admis Me 
Martin, mais elle a, cependant, le droit de ré­
voquer les baux qui donnaient à la compagnie 
le droit d'exploiter les ressources énergéti­
ques des chutes Churchill.

Le reste de l'argumentation de Me Martin 
n'a pas semblé convaincre les neuf juges du 
plus haut tribunal du pays.

Me Martin soutenait, en effet, que même si 
la compagnie n'avait plus le droit d'exploiter 
la centrale des chutes Churchill et ne pouvait 
donc plus vendre son électricité, Hydro-Qué- 
bec avait toujours des droits en vertu de ce 
contrat, mais que Terre-Neuve n’avait rien à 
y voir.

Me Martin ne devait pas avoir plus de suc­
cès quand il tenta de convaincre les juges de 
rejeter l'argument que la loi était une entrave 
au commerce entre les provinces et aux 
droits des compagnies à charte fédérale.

La Cour siégera exceptionnellement ce ma­
tin, un vendredi, pour terminer l’audition de 
la cause alors que les procureurs de Terre- 
Neuve termineront leur plaidoirie et que les 
appelants exerceront leur droit de réplique.

Un contrat bafoué
(Joseph Bourbeau)

MONTREAL (PC) — "Terre-Neuve se 
comporte comme un propriétaire terrien qui 
loue sa terre et décide de la réclamer 30 ou 50 
ans avant l'expiration du bail”, a affirmé jeu­
di le président de l’Hydro-Québec, M. Joseph 
Bourbeau.

S'adressant à une impressionnante brochet­
te de 750 hommes d’affaires. M. Bourbeau a 
également soutenu que la négociation était 
évidemment la façon la plus avantageuse de 
trouver une solution au litige qui oppose Ter­
re-Neuve au Québec.

Aux journalistes qui lui demandaient ce qui 
se produirait si Terre-Neuve décidait de dé­
brancher la centrale des chutes Churchill, M. 
Bourbeau a répondu: “Vous pourriez toujours 
avoir de l'électricité pour chauffer le café et 
les toasts, mais il vous en coûterait plus cher 
— disons 33 pour cent plus cher.”

Le discours de M. Bourbeau devant la 
Chambre de commerce de Montréal constitue 
la plus importante déclaration depuis que la 
cause été portée devant les tribunaux — 
maintenant devant la Cour suprême,

Le contrat de 1969

L'objet du litige est le contrat passé en 1969 
entre le Québec et Terre-Neuve pour dévelop­
per le potentiel hydro-électrique énorme des 
chutes Churchill, au Labrador.

Hydro-Québec possède un tiers des actions 
de la compagnie qui a construit le barrage au 
coût de 1 milliard $ En retour de la partici­
pation du Québec à la réalisation du projet, 
Terre-Neuve a cédé par contrat 90 pour cent 
de la production de la centrale pour 65 ans, au 
prix établi en 1969.

Terre-Neuve, qui possède les deux-tiers de 
l'entreprise, soutient maintenant que le Qué­
bec ne verse que 100 millions $ par année 
dans ses coffres et revend l’électricité aux 
Etats-Unis au prix fort.

M. Bourbeau, comme le premier ministre 
René Lévesque, a déclaré qu’à l’époque où le 
contrat a été signé, le Québec avait le choix 
entre le développement du cours supérieur de 
la rivière Churchill et l’exploitation des res­
sources proprement québécoises.

“Il a été décidé de choisir le projet Chur­
chill, parce qu’à l'époque, il constituait la 
meilleure proposition au point de vue écono­
mique et financier."

“Mais ces avantages demeurent réels si le 
prix de l’énergie vendue par Terre-Neuve de­
meure le même pour une longue période de 
temps”, a-t-il précisé.

M. Bourbeau a reconnu le bien-fondé des 
plaintes de Terre-Neuve à propos du coût mi­
nime de l’électricité produite à Churchill, 
mais il a ajouté que 40 pour cent des installa­
tions d’Hydro-Québec fournissent de l’électri­
cité à un coût égal ou inférieur.

' Bien sûr. il est facile et assez commode 
de feindre d'ignorer l’histoire et, 10 ou 15 ans 
plus tard, de revenir sur des engagements qui 
ont été pris après de longues négociations."

“Comment réagiriez-vous si un propriétaire 
terrien qui a loué sa terre voudrait la récla­
mer 30 ou 50 ans avant l’expiration du bail, 
avec tous les bâtiments que vous avez cons­
truits dessus", a demandé M. Bourbeau.

Il a ajouté qu'un règlement négocié était 
préférable parce que, selon lui, Québec et 
Terre-Neuve doivent être capables de se ren­
contrer ailleurs que devant une cour de justi­
ce.

Moins d'impôts, recommande le Conseil économique du Canada
par Claude Papineau

OTTAWA (PC) — Dans son prochain 
budget, le gouvernement fédéral de­
vrait stimuler modérément la reprise 
économique qui s’amorce actuellement 
en injectant quelque 2 milliards $ sous 
forme de réduction d’impôts plutôt que 
d’augmentation des dépenses.

C'est ce que recom­
mande le Conseil éco­
nomique du Canada, 
dans son 19e exposé an­
nuel, intitulé “Les 
Temps difficiles: poli­
tiques et contraintes", 
qui a été publié, jeudi, à 
Ottawa.

Du côté du gouver­
nement, on s'est montré 
prudent face aux recom­
mandations du Conseil 
économique; M Don 
Johnston, à peine nom­
mé ministre d’Etat au 
développement écono­
mique. déclarant que les 
politiques fédérales 
étaient déjà orientées 
dans la voie de la relan­
ce économique.

"Nous avons déjà 
commencé avec un dé­
ficit de 20 milliards $ ', 
a simplement lancé M. 
Johnston, qui a ajouté 
que les recommanda­
tions du Conseil éco­
nomique devront être 
étudiées par le ministre 
des Finances. M. Marc 
Lalonde.

"Une réduction des 
impôts de l'ordre de 2 
milliards $ ne compro­
mettrait pas les efforts 
anti-inflationnistes du 
gouvernement, mais in­
diquerait aux milieux 
d'affaires que les auto­
rités fédérales sont fer­
mement déterminées à 
améliorer l'emploi et la 
performance de l’éco­
nomie", dit le Conseil 
économique.

Toutefois, l'organisme 
reconnaît qu’une stimu­
lation budgétaire mo­
dérée n'aura pas en elle- 
même un effet très im­
portant sur l'économie, 
puisqu'elle ne réduirait 
le chômage que d’un 
demi-point de pourcen­
tage.

Par contre, ajoute le 
Conseil, une telle initia­
tive pourrait encourager 
les gens d’affaires à in­
vestir dans la construc­
tion d’usines, l’achat 
d'équipement et l’ac­
cumulation de stocks.

Quant aux options of-

Expérience convaincante
TORONTO (PC) — Le député néo-démocrate Ri­

chard Johnston estime que son numéro publicitaire 
destiné à attirer l'attention du public sur le sort des 
assistés sociaux en Ontario, a bien réussi.

“La réponse du public a été généreuse et encou­
rageante", a-t-il expliqué hier en faisant le bilan de 
son mois de septembre où il s’en est tenu à un bud­
get de 56 S pour manger trois fois par jour, comme 
doivent le faire des milliers de bénéficiaires d'aide 
sociale.

“Bien sûr, c'était un peu artificiel puisque l’ex­
périence est terminée et que je redeviendrai le dé­
puté plutôt bien nanti qui gagne 42,000 $ par année. 
Cependant cette expérience a modifié ma percep­
tion des choses et c’est évident que je n’aurai plus 
les mêmes habitudes de consommation.”

Ce fut pour M. Johnston un véritable régime qui 
lui a permis de perdre 10 livres en modifiant sensi­
blement ses habitudes alimentaires afin de respec­
ter son budget restreint de moins de 2 $ par jour.

fertes pour le gouver­
nement pour réanimer 
[ économie, le conseil 
souligne une réduction 
de la taxe de vente 
payée par le fabricant, 
une réduction de l’impôt 
des sociétés et une ré­
duction de l’impôt sur le 
revenu des particuliers.

Chacune de ces com­
posantes d’un program­
me de relance comporte 
des avantages et des in­
convénients, dit le Con­
seil, qui soutient qu'une 
réduction de la taxe de 
vente serait attrayante 
pour stimuler le marché 
présentement léthargi­
que des biens durables 
et exercer une pression 
à la baisse sur les prix, 
tout en demeurant tou­
tefois limitée parce que 
les vêtements et les ali­
ments en sont exclus.

Une réduction de l’im­
pôt sur le revenu des so­
ciétés pourrait contri­
buer à atténuer le pro­
blème des liquidités qui 
frappe actuellement les 
entreprises et à amélio­
rer la confiance des mi­
lieux d’affaires, même 
si, dans la conjoncture 
actuelle, les investis­
sements ne seraient 
vraisemblablement pas 
très sensibles à un al­
lègement de l’impôt sur 
les sociétés, croit le 
Conseil.

Une diminution de 
l'impôt sur le revenu

des particuliers permet­
trait d'accroitre la con­
sommation de façon gé­
nérale et de favoriser 
une relance, mais il 
pourrait s avérer diffi­
cile de procéder à une 
réduction équitable de 
l'impôt, la législation 
n étant pas encore com­
plétée sur les dernières 
modifications des deux 
derniers budgets.

Par ailleurs, le Con­

seil prévoit une légère 
reprise de l'activité éco­
nomique. qui ne permet 
pas cependant d'espérer 
une réduction sensible 
du taux de chômage ou 
de l'important déficit 
fédéral au cours des 
cinq prochaines années.

Le taux d'inflation se 
situera en moyenne à 
11.4 pour cent cette an­
née, mais passera à 7,9

pour cent de 1983 à 1985 
Il devrait atteindre 7.2 
pour cent au milieu de 
la décennie.

Le taux de chômage 
devrait s’établir en 
moyenne à 10,5 pour 
cent en 1982 et se main­
tenir légèrement au-des­
sus de 10 pour cent à 
moyen terme, l'écono­
mie continuant de fonc­
tionner en-deçà de son

potentiel, dit le rapport 
du Conseil qui estime 
d'autre part que la pé­
nurie actuelle de loge­
ments ne fera qu'empi­
rer au cours des pro­
chaines années, en rai­
son de taux d'intérêt 
élevés et d'une faible 
croissance du revenu pr- 
sonnel disponible, et l’on 
prévoit un déficit cu­
mulatif de 215,000 lo­
gements en 1987

VIÛEOTECH Le plus grand 
centre électronique

La crise cardiaque 
prématurée affec­
te toutes les caté­
gories d'âge. Ai­
dez la Fondation 
des maladies du 
coeur à soutenir la 
recherche

LOUEZ
DE TOUT
569-9548
LOCATION

MARTINEAU
Reparation de tondeuses 

et souffleuses
Laveuse à vapeur pour tapis

2456 ouest, rue King
77332

PRÉSENTE LES SPÉCIAUX

FGR468R
La remise du fabri­
cant de RCA rend l'a­
chat de ce Color Trak 
de 48 cm (20 po ) à 
télécommande fort 
avantageux!
• Télécommande 
Channel Lock a 6 
fonctions
• Autorèglage de la 
couleur, correction 
automatique des

teintes du visage et repérage automatique de 
contraste-couleur
• Capteur automatique de lumière ambiante
• Châssis LONGUE VIE - moyenne de consom 
mation de 96 watts

122/VIDEO CASSETTE
canaux M- .. .-i^JSÊÊÊmm, Les

Vidéodisques 
SelectaVision 

de RCA

FGR465

v'

VIDE0TECH.. . 910, KingO,
une maison de confiance

Galtrits Ortord 
Magog

190 Lindsay Drummondville

Les camions Dodge 83
SI VOUS VOULEZ JOUER DUR 
ÇA PREND UN DÜDGE R AM

DES DURS DE DURS!
Leur châssis est renforcé pour plus de rigidité et de 

stabilité. Leur suspension extra-forte est capable d'en 
prendre. Tous les endroits stratégiques sont bien 

protégés avec de l'acier galvanisé. Une solidité qui 
vous servira des années durant.

Et quel choix en 83! Wagonnettes. pickups, 
fourgonnettes et quatre roues motrices.

N'ayez pas peur de les comparer aux 
camions Ford ou Chevrolet. 
Nous construisons du solide 

parce que vous 
voulez que ça dure 
^ longtemps.

% \f

Solides et durs o la tache!
Parole d homme, les camions Oodge 83 
sont des travailleurs infatigables.

LE DODGE RAM ÉCONOME 83.
Un pickup pleine grandeur, tout équipé et tout en 
solidité. Econome à l'achat et à l'usage. Le Ram 

Econome est prêt à
9,7 L/100 km (route/ville)
56 Ml CAL (ROUTE) 23 Ml,CAL (VILLE)

travailler. 2 ou 4 roues 
motrices pour tous les ter­
rains.

LE DODGE RAMCHARGER 83.
Il peut on prendre...en ville ou par les 

champs. Ije, Ramcharger, avec son 
moteur V8 de 5.2 litres, vous donne la 

puissance que vous désirez et 
l'économie d'essence que vous recher­

chez. Il est construit avec de l'acier ren­
forcé autour du capot, du pare-chocs et de 

la calandre. Comparez avec le Bronco ou 
le Blazer. Vous choisirez le plus costaud.

Le Dodge Ramcharger

LES WAGONNETTES ET 
LES FOURGONNETTES 

DODGE 83.
Elles ont la peau dure et 

consomment peu. Équipez- 
vous d'une fourgonnette ou 

d'une wagonnette Dodgé 
Ram pour le travail ou 

bien les loisirs. Elles sont 
conçues pour fonctionner 

économiquement et pour durer 
longtemps.

LE DODGE POWER 
RAM 50 83.
Un moteur turbodiesel et 
4 roues motrices. Un pickup -
compact avantageux à tous "
points de vue. avec un puissant 
moteur turbodiesel de 2.3 litres. 
Vous allez où vous voulez!
Le Ram 50 est aussi dispo­
nible en version 2 roues 
motrices avec un moteur 
efficace de 2 litres.

LE DODGE RAMPAGE 2.2 83.
I n pickup spé< ial. vif comme un bolide. 
I-«e Dodge Rampage 8.3.
Sa caisse à double paroi lui permet 
une charge utile fie 500 kg.
Sa traction avant et son moteur de 
2.2 litres en font un chef de file 
sur toutes les routes.

AujoWtdluu,
ça pMiid

Chez les concessionnaires Dodge et Plymouth
Ceriums nrt matures illustrés ou mentionnés «ont facultatif» of peuvent 
être ohtenud moyennant un supplément

Camions Hodge

CH LT
TV!

COMMUNICATION»

La petite maison dans 
la prairie mercredi 18 h 30

82519-2


